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CONCOURS
La Commune de Corcelles-Cormon»

drèche met au concours les travaux de
creusages pour le bâtiment de la halle de
gymnastique, salle de conférences, etc.
Les formulaires de soumissions et le ca-
hier des charges sont déposés chez M.
Auguste Humbert, président du Conseil
communal, à Corcelles, lequel recevra les
soumissions cachetées jusqu 'au 10 décem-
bre a midi. Les soumissions porteront la
suscription : « Soumission pour creusa-
ges. »

Corcelles-Cormondrèche, 1er décembre
1898.

12513 Conseil communal.

COMMUNE_DE PESEUX
CONCOURS

La Commune de Peseux met en sou-
mission les services suivants pour l'année
1899: arrosa ge des mes ; enlèvement des
balayures ; corbillard . Les voituriers de la
localité disposés à entreprendre ces ser-
vices peuvent prendre connaissance du
cahier des charges au bureau communal.
Fermeture du concours : lundi 5 décem-
bre, à 5 heures du soir.
12369 Conseil communal.

IMMEUBLES A VENDRE

A VENDRE
au-dessus de la ville, deuxbeaux
terrains à bâtir de 700 m2 envi-
ron, chacun aveo issues sur une
route. S'adresser à l'Etude des
notaires Qqyot à Dubied. 8121

Etnde Ed. Petitpierre , notaire
Terreaux 3

A YËHDEE
A Niuchâtil :

1. Deux maisons de rapport dont
l'une au centre de la ville.

2. Deux petites propriétés com-
prenant maison de rapport avec jardin .
Vue imprenable.

3. Cn terrain a bâtir de 350 m2.
4. On sol a bâtir en nature de vigne

mesurant 4650 m3, facilement divisible.
Belle vue. Issues sur trois routes.

Au Val-de-Ruz :
Une jolie propriété de rapport et d'agré-

ment.
A la frontière bernoise, un bon

domaine de 91,238 m?. 12093
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VENTES AUX ENCHÉRIS

ENCHÈR ES PUBLIQUES
Le jeudi 8 décembre 1898, à 10

heures du matin, au n° 13 de la rue
Pourtalès, 2Œ0 étage, à gauche, il sera
procédé à la vente aux enchères publi-
ques des objets mobiliers suivants :

1 pian o marque Màiler, 4 lits bois dur
complets, crin animal, 1 grand buffet de
service, 4 tables rondes et 3 carrées, 1
grande table à coulisses, 3 rallonges, 1
canapé bois dur, 4 tables de nuit, 1
tab'.e à ouvrage, 1 commode à 4 tiroirs,
4 fauteuils recouverts reps, 5 lavabos
dessus marbre, 1 porte - manteaux , 4
glaces, 1 bibliothèque vitrée, bois dur ,
2 secrétaires-bureaux dont l de dame,
1 divan , des chaises placets jonc, jeux de
draperies et rideaux, tableaux, etc.

La vente aura lien au comptant et
conformément aux dispositions de la loi
sur la poursuite pour aettes et la faillite.

Neuchâtel, le 2 décembre 1898.
12549 Office des Poursuites.

BIJOUTERIE H •
HORLOGERIE Ancienne Maison -*

ORFÈVRERIE JEANJAQUET & Ci».
Beau ehoii dans tons les genres Fondée en 1833.

JL.. JTOBÎN
SMCCQÛOe-OT

Maison da Grand HOtel du La«
| N E U C H A T EL

ON DEMANDE A ACHETES

ON ACHÈTE
bijouterie , argenterie , habillements de
messieurs et dames, chaussures *t lin-
gerie, etc. — S'adressf r veuve Kuffer,
rue des Poteaux 9, au 1« étage. 10614

On demande â acheter 2C00 pieds de

bon fumier
rendu aux Poudrières. Paiement comp-
tant. Offres, avec prix, case postale 5790,
Neuchàtel. 12409

ANNONCES DE VENTE

MMES ATTINGER
Zilbrairis-Papsterlt — Nenr.fcâtil

III. IiOndon News ct Graphie. Nu-
méro de Ncël .' 2 —

Agenda agricole 1899. . . .  2 —
R. Dombre. Le cheveu de mon exis-

tence 3 —
Serao. Cœur souffrant 3 50
Fogazzaro. Malombra 3 50
Sensine. Ghrest. française du XIX mo

siècle, poètes, 5 fr., relié 6 fr.

On offre à vendre un

manteau de fonrrnre
en bon état. S'adresser rue des Moulins
no 38, 1" étage à droite. 12369c

On ofire à vendre
faute d'emploi, un bon cheval hors d'âge,
très bien conservé, selle et voiture. —
A la même adresse, un grand et bon
char à flèche. — S'adresser à M. Fritz
Girard, à St Martin. 12585

Pour cause de cessation de commerce
on vendra par voie d'enchères publiques
à l'hôtel du Cheval Blanc, a Co-
lombier, le lundi 12 décembre 1898,
dès les neuf heures du matin , les objets
suivants :

Huit lits en bois et trois dits en fer
complets, deux canapés, deux lavabos,
six tables sapin , deux tables de nuit ,
des servicee de table , un piano usagé
et quantité d'autres objets dont on sup-
prime le détail.

Auvernier , le 1er décembre 1898.
12516 Greffe de paix.

Enchères de bétail
Pour cause de cassation de bail, le

citoyen Aug. Jeanmonod , fermier, à la
Nalière, St-Aubin, vendra par enchères
publiques, le Jeudi 8 décembre 1898,
dès 9 heures du matin, ce qui suit :

8 vaches, 2 fraiches, 6 portantes ; 4 gé-
nisses portantes; 3 bœufs non paire, âge
3 '/j ans, 2 Va ans et 14 mois. 12556

Terme pour payement moyennant ga-
rantie.

Bulletin météorologique — Décembre
Les observations se font à 7 h., 1 h. et 9 h.
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Du 3. Pluie fine pendan t la nuit , soleil
perce après 10 h. Toutes les alpes visibles.

Du 4. Brouillard très épais sur le sol jus-
qu'à 9 h. du matin et à partir de 8 Va h. du
soir.
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E Choix sans concurrence, bonne qualité garantie, depuis 7.50 à 24.50 I
i Milieux de salons en moquette bouclée Pensilvania , 183/ 1 83 cm., 7.90 ; 230/183 cm., 12.80 ; 275/183 cm., 15.80 II ||||
11 ï Milieux de salons en moquette laine bouclée , française , 200/ 140 cm., 9.80; 235/ 160 cm., 17.80 ; 200/300 cm., 25.80 11

I Milieux de salons en moquette veloutée , Ia anglaise , 200/ 140 cm., 19.80 ; 235/ 160 cm. , 29.80 ; 200/300 cm., 45 |
¦Slfll Milieux de salons en moquette veloutée , surfine , marque Couronne , 200/ 140 cm., 27.80 ;.235/ 1 60 cm., 35 et H|§
f™ 48.80; 200/300 , 48.80 et 75; 235/335, 98 |™

\_ _  \ Milieux de salons Smyrne véritable, noué à la main , qualité extra, 250/ 170 cm., 125 ; 200/300 cm., 158; 1 j
j  j  j 250/350 cm., 245 ' 1 3
1 L^ ! Milieux de salons Smyrne imitation , double face , très recommandables, 200/ 140 cm., 19.80; 250/ 170 cm., 37.80; I &

JP  300/200 cm., 49.50; 350/250 cm., 78 12

» Fonds de cbambres à coucher et salles à manger S s
W 200/300 cm. environ, à 19.80, 29.80 et 37.50, jolis dessins en laine. 1 (ftg | __ |g Descentes de lits en moquette bouclée, 2.45, 1.95, 1.65 et 1.45 2rvg l \ >"3

** ' TloCPantott Aa lîtc en ¦">««•**« veloutée, 155, extra 3.90, 4.50, 4.80 ; très grande, 5.80, 6.50, 7.80 ; surfine , marque couronne, 6.80, : **
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<H | 1 cipîS U6 ulUlCS gobelin français extra , riche choix, carrés et loDgs, tontes grandeurs, superbes dessins, depuis 19.80 à 75 C6QI. f Œ3

BBH iSPÏS 0,8 t<£ul6S laine or , avec cordons et tlocons, 130 cm., 29.55 ; qualité supérieure, 3.75, 4.85 ; extra 5.80 et 7.80 BB

g Tapis de tables en chenille, double iaee, extra, depuis L95 à 7.80
1 I. apîS tte taDleS véritable moquette laine anglaise, unie, imprimée et jacquard , depuis 9.80 à 27.80

I l  

! Tapis de lits, blancs, piqué , reps, gaufré , «.so, i%w, io.«>, 8.so, i.m, 5.80, 3.90, 2.90 et 1.95 |ïj ||
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I f 111 1 Nantes » » 10 et 20 7. » 1

I ¦! 1111 Rotondes » . » 10 et 20 7. ¦
i W " Costume» » » 30 à 50 7.
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On offre à louer poer Noël
faubourg des Sablons 3, 1er étage, à
droite, un appartement de quatre cham-
bres habitables, avec cuitine chambre -
haute, bûcher, cave, portion de jardin.
Buanderie et chambre de bains dans la
maison. Eau et gaz dans la cuisine. —
Prix : 600 fr. — S'adresser au bureau
Alfred Bourquin , faubourg de l'HOpf -
tal n° 6 12544

A louer pour St-Jean 1899, Gité-de-
l'Ouest n° 4. 2me étage, un joli apparte-
ment de quatre pièces, dont trois au
midi, cuisino et dépendances. Belle vue.
Pour le voir, s'y adresser daDs l'après-
midi. 12505

Pour cas imprévu, à louer tout de suite

un joli appartement
au soleil, pour petit ménage tranquille.
S'informer du n» 12547c au bureau Haa-
senstein & Vogler.

Une dame seule cherche une dame dis-
posés à partager avec elle un logement
dès le 24 juin 1899. S'adresser avenue
du 1°' Mars 8, 2"° étage. 12579

k louer, dès le 24 juin 1899 ou plus
tôt si on le désire, au quai des Alpes ,
3 appartements de 7 chambres, cuisine,
garde manger, réduit , installation de
bains et chauffage central indépendant
pour chaque appartement , véranda ,
chambre de domestique, chambre à ser-
rer, galetas , cave, part à la buanderie et
au séchoir. Eau, gaz et électricité , jar-
din pour le rez-de-chaussée.Vue superbe
sur le lac et les Alpes - Pour tous ren-
seignements , s'adresser Etude A. N.
Brauen. notaire , Trésor 5. 12581

Logement
de denx chambres, cuisine avec eau sur
évier, plaee pour 1« bois, disponible dès
le 24 déeembie. Prix 22 fr. par mois. —
S'informer au bureau de l'imprimerie de
ce jouirai.

A louer, immédiatement ou pour
époque à convenir, au quai des Alpes,
un beau premier étage de six ou sept
chambres et nombreuses dépendances.
Confort moderne. Belle exposition au
midi et au couchant. S'adresser Etude
Heckenstock & Reutte r, faubourg de
l'Hôpital 3. 11749

POUR NOËL
un logement de 4 chambres, cuisine et
dépendances. S'adresser Ecluse 33, rez-
de

- chaussée. 108E0
A louer, dès Neel prochain, un ap-

partement de 4 chambres, cuisine et dé-
pendances, rue de la Treille 6, 1« étage.
Conviendrait pour burfao. — S'adresser
Etnde Ed. Junier, notaire, rue du
Musée 6. 12439

A loner, peur St-Jean 1899,
aa appartement de 5 pièces et
dépendances, rne Pourtalès 6,
— S'adresser Etude Ed. Junier,
notaire. . 12438

L06EMENT A LOUER
pour Ncël , 5 pièces et dépendances S'ad .
faubourg du Lac 3, 1« étage. 12487c

A LOUEE
à la Coudre, pour Noël prochain :

1. Un beau et grand logement de 5 ou
8 cbamfcrep, suivant convenance. — Tue
très étendue, jardin, terrasse et beaux
ombrages. — Dès le printemps prochain,
eau sur l'évier. Prix 500 fr. ou 740 fr.
pour Ifs 8 chambres.

2. Un dit de deux belles chambres,
prix 240 fr. — S'adresser à C. Mosset, au
dit lieu. 12322

A LOVER
tout de suite, me du Concert 2, à l'angle
de la rue de l'Hôpital, un logement re-
mis à necf , de 5 pièces et dépendances.
S'adresser faubourg du Château 11, ou
au magasin dn Printemps. 428

I*o«r IVoel
à louer au-dessus de la ville, ensemble
on séparément :

1. Un appartement de quatre chambres,
cuisine et dépendances avec jardin. Si-
tuation favorable. Vue superbe. 12096

2. Deux hangars pouvant con ver ir spé-
cialement a un entrepreneur. S'adr. Etude
Ed. Petitpierre, notaire, Terreaux 3.

A louer, tout de suite, cn logement,
1er étage, de quatre pièces, cuisine et
dépendances. S'adresser rue du Môle 6.
an Crédit foncier. 11593

AUVERNIER
A louer un appartement de quatre

chambres, cnisine et dépendances, avec
jardin. Vue superbe. 12095

S'adresser à Ed. Petitpierre, no>
taire, à Neuchâtel, Terreaux 3. 

A louer pour St-Jean 1899
rue du Poscmier 8, un appartement
de quatre chambres dons trois belles
pièces, cuisine tt dépendances. Même
maison, à louer deux grandes caves
et denx vastes locaux susceptibles de
transformations au gré des amateurs. —
Pour visiter, s'adresser Etnde F. Favre &
E. Sceuel , notaires, Bassin 14. 12142

A loner peur Noël proohaie, à ane fa-
mille peu nombreuse et tni quille, un
petit logement de deux chambres et dé-
pendances. — S'adresser a James Brun,
Tertre 20. \<2jjg &

Logement à loner à Peseux
La Commune de Peseux offre à louer,pour le 23 avril 1899, un logement soigné

de 4 jrièces, cuiBine, belles et spacieuses
dépendances. Eau sur l'évier, jardin po-
tager, vue superbe. S'adresser ai bureau
communal.
12033 Conseil communal.

A louer, toat de snite, «n beau lo-
i gemsnt de trois chambres, cuisine et dé-
| pendances, avec grand atelier bien éclairé

et part de jardin.
Ponr Noël, deux logements de trois

chambres, cnisine et dépendances. —
S'adresser Etude A. Roulet, notaire, rue

j du Pommier 9. 12181

CHAMBRES A LOUER
On offre à louer, pour tout de suite,

deux chambres dont une menblée. —
S'adresser à Alfred Hemmerling, Cor-
taillod. 12594

CHAMBRE MEUBLÉE
à louer tout de suite, Ecluse S3, 2"» étage,
à gauche. 12542e

Jolie chambre meublée, au soleil, à
louer, rue de l'Hôpital 19, 3«" étage à
droite. 12554c

Jolie chambre menblée et pension
soignée. 1" Mars 6. 12450

Jolie chambre menblée
pour tont de suite, à un monsieur de
burean. Ecluse 15 B, 3»>» étage. 10765-

Chambres meublées à louer, ainsi qu'une
jolie petite chambre haute. Rue Ponrta-
lès 2, second, à gauche. 12490c

A louer, faubourg de la Maladière 22,
nne grande chambre. S'adresser au bu-
reau de la Tuilerie. 12251

Chambres avec pension soignée. —
Beaux Arts 3, 3">a étage. 11635

A LOUEE
belle chambre meublée. Rue des Beaox-
Arts 19, 3m8 étage. 12449e

Chambre meublée à louer â un mon-
sieur soigneux. S'adresser Terreaux 7,3m» étage, à gauche. 12456

-A- XJOTXEIS
pour le 20 octobre, une belle chambre
meublée, avec pension si on le désire.
— S'adresser rue Pourtalès 3, au 2me
étage. 10107

Jolie chambre meublée à louer, rue
St-Maurice 8, an 2°°. 10616-" A LOUEE
a un monsieur soigneux une chambre à
coucher et un salon attenant, dans un
très beau quartier. — S'adresser rue des
Beaux-Arts 16, au 3™» étage. 12428

LOCATIONS DIVERSES
A louer, immédiatement ou pour le

24 décembre, un local à l'usage de
magasin à la rue du Seyon. S'ad. Etude
Lambelet , notaire, Hôpital 18 1257g

atelier on entrepôt
A louer tout de suite, à proximité de la

Poste, nn grand local bien éclairé, au
iez-de-chausse'e. 12477

A louer une jolie chambre bien meu-
blée. S'adresser faubourg du Lac 19.

Orfèvrerie - Horlogerie
Répara t ion  s

Borel - Hunziker
RUE DE L'HOPITAL 12539

en face de l'Hôtel-cie- "Ville

Grand et riche chois d'objets nouveaux
Prix réduits pendant les fêtes

BOIS BÛCHÉ
E-îoviille , coke cassé , axitlxaracite belge,

torique t. te s et charbon cie foyeurcl,

f. 8HVf f SE
TrésoF 9 — Usine gare J. S. 12213

mnnnnnnnnnnnnununnnunnnnun
i *
f Halle aux Meubles f
C rue du Temple-Neuf 6 $gï " i| En vue des fêtes de fia d'année, réassorti- g
| ment complet des magasins. Grand choix de II
g meubles fantaisie et d'utilité. Tables à ouvrages, j f
$ bureau x de dames, fauteuils en tous genres, K
j| tabourets de piano, guéridons, étagères à musi- jC
3 que, etc., etc. Ameublements complets de salon, S
g salle à manger, chambre à coucher , etc., etc. |g

£ LIQUIDATION D'UNE GRANDE SÉRIE DE GLACES ||
K 12583 Se recommande. SS

% HmMMnMMu nttMUMxnuMM toKMnnn nnn
Jr""U A .x f̂jrJtLii-Ç.HSi' ! m

A vendre plusieurs potagers de différentes j g
grandeurs, très bien conservés et à des piix \ B

 ̂
HiEHS'I BILLAtJ», constructeur, ; I

ÀPPARTEMETO â ME1
—¦¦! — Il I I ^—W— ¦¦¦1IMM—¦ —IIM^W»

A loner , pour la Saint Jonn , nn bel ap-
partement de G pièces, ù la rue des
Beaux-Arts r° 7. S'adresser â la Société
Technique. 12253

Pour Saint-Jean 1899
à louer un bel appartement da 5 pièces,
balcon , vue sur le lac. S'adresser Etndn
G. Etter, notaire , Place-d'Armes C. 12406

immédiatement, anx Fahys, logement de i m
i trois ohambres, coisine et dépendances. ' I
! Prix 450 fr. S'adresser Etude Meckenstock Ë
I & Rentter, faubourg de l'Hôpital 3, 11266 H

I Ponr cause imprévue , à loner pour
; Noël, rue du Seyon , épicerie Gacond , nn : p
! joli appartement de 6 chambres , tontes B

an soleil , avec balcon et dépsndances m
d'usage. — S'adresser à Mme Maillé , an _ \
3->° étage. 12282 t g

OCCASION UNIQUE Ayant acheté d'une grande fabrique
P0UR le stock entier de

Etablissements, etc. GO U V L RTU RES EN L A I N E

avec 37 °|0 d'escompte au lieu de 2 c|0, j'offre

extra fines, Manchet), rongea, beiges, grises, jacqnard, etc.

é. Toas pxï2£, In.con.:n. -CLS j"ULsq_-u.'à ce jO"mr
Couverture» demi laine, grises, beiges, toutes grandeurs, depuis 85 cent.

Couves-tuiretf rouges, pure laiue, très belle qualités, a ÎÎ.OO.

Couvertures blanches, laine ext-» fine, genre framçais, depuis «.90, 4.85, 5.80,
0.»0 ; deux plaça s G.90, 7.80 , 8.8©, ».8«, flS.SO.

Couvertures jacquard, gmnd choix, depuis 5.80.

bois de lits sapin, noyer verni , noyer poli, Louis XV , Rmaissar.ce, cintrés , etc., pour faire place avant le Nouvel-An

1.0 "/o «l'escompte» a.» cosMLpîant
Lit â 1 place , à 15, 85, 95, 99.50 , 118 (partout 1?5 à 200).

Lit à 2 ûlaces , à 15, 85, 98, 118, 128 (partout 140 à 225).

Gi- :K .A. 2>T ID S M A G A SI N S

A la Ville de Neuchâtel
24 et 26, Temple-Neuf , 24 et 26 12365
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OH DEMAHDE A Ï.QÏÏM j
Jaune commerçant allemand cherche !

tont de suite ,

PENSION ET CHAMBRE
dans famille où il pourrait en mèmts U»»s :
prendre des leçons de français. La pré!»- ]
rence serait donnée * nne fâ« ill* nabi- ,
tant les «nuiron s «"¦ Nenchàtel. Adresser ;
IPS offres sons A. B. 110, poste restante
Talloi bs. 12368c ,

ON DSiÏNDË à LOUER
pour tout de suite

nn petit logement composé de denx on j
trois chambres meublée», avec coi- i
sine , soit à un rez-de chaussés oa k an j
premier étage et exposé an soleil levant.
S'adresser à Borel-HuDziker, magasin de j
bijouterie, en ville. 12474

On cherche , pour une demoiselle an-
glaise, un logement dans une bonne fa-
mille française en ville, ponr Mx semai-
nés. depuis le 14 décembre. Ecrire sons j
X Y. Z. à l'agence Haasenstein & Vo-
gler. Neu chàtel. 12489c

Deux personnes tranquilles demandent
à louer tout de suite on fin décembre

nn petit logement meublé
de 2 on 3 cba»bres et bien sitoé. Ecrire
avec prix sons H 12408 N au burean Haa-
senstein & Vogler. 

One personne seule cherche ponr St-
Jean 1899

an logement
gai , de 2 on 3 pièces. Adresser les offres
sons chiffres H 12047c N à l'agence Haa-
senstein & Vogler.

OFFRES DE SERVICES

Une jenne fille cherche place comme
cuisinière ou pour tout faire, ponr tont
de suite. S'adresser à Mina Gatmann. Glé- i
resse, lac de Bienne. 12527c j

Cuisinière j
demande place dans un petit ménaga. |
S'adr. Balança 2, an 1«, à droite. 12524c i

Bureau de placement o£âte« *offre bonne femme de chambre et des
Allés pour faire le ménage. 12462c

On cherche à placer
une jaune fille de la Suisse allemande
dans la Suisse française, de préférence
auprès d'un pasteur ou instituteur où
elle aurait l'occasion de fréquenter une
école et d'aidir dans les soins du mé-
nage. Ecrira sous Mc 5839 Z à l'agence
de publicité Haasenstein & Vogler,
Zurich. 

Un jeune homme ayant travaillé pen-
dant deux ans dans nn commerce
cherche emploi

dans nn bnrean quelconque. Certificat à
disposition. S'informer du n° 12589c an
bnrean Haasenstein & Vogler Neuchâtel.

PLAGES DE DOMESTIQUES

On demande pour Noël nn bon domes-
tique connaissant la culture de la vigne,
et de bonne conduite. S'adresser à Henri
Davoisin , Peseux c° 38, 12574

On demande une brave

jeune fille
de la Suisse française, libérée de l'école,
ponr aider dans nn ménage où elle au-
rait l'occasion d'apprendre la langue
allemande. S'adresser à M"»» Giger, nég'.
Littauer.-trasse 26, Lucerne. Hc 3549 Lz

ON DEMANDE
pour toat de sait» oa dans la quinzaine , i
une fille propre et active pour faire un i
ménage avec deux enfants. S'adresser
à M"" Henriod , au Verger, Marin près
Nenchàtel. 12460

On cherche
pour tont da snite, une jeune fille d'en- j
viron 16 an», pour garder les enfants. :
Patit gage. S'informer du n° 12370c au
bureau Haasenste in & Vogler.

ON CEMANDE
pour le 15 décembre uno bonne fille, ,
connaissant les travaux du ménage. S'a- !
drrsser Sablons 19, an Magasin. 12536 J

Ois «herche, pour le commencement j
de janvier , nne 12448c

Suissesse française
ayant bonne instruction et bon caractère.
Elle doit être capable de diriger les en-
fanU et , pendar t les henres de leçons,
aider à la mritr .'ssa do maison. Très
bonne \ie <ie famille. Envoyer les offres,
avec conditions , à M=>° E. Schubert , ins-
pecteur , Sorau , N. L., Allemagne.

On demande

une personne sérieuse
d'un certain âge, ponr diriger ct entrete-
nir nn pptit ménage soigné (trois per-
sonnes). Bonne cuisina bourgeoise exi gée.
Gage : 30 fr. par mois. — S'adresser à
N m» Zacl)mann-Vuille , villa « Mon caprice »,
Tramelan. 12478

Om cherche
une j sena fille qui connaisse la cnisine
pour ur> petit ménage. — Ecrire sous
L 55"2 Q à Haasenstein & Vogler , Bàle.

Un demande, pour faire un ménage soi-
gné du deux personnes , une domestique
expérimentée , connaissan t la cuisine

^
et

munie de bonnes références. G. ge 25 à
30 fr. Ecrire sous H 12367 N à l'agence
Haasenstein & Yogler , Nenchàtel.

On demande pour janvier prochain dans
petit pensionnat près Londres,

bonne servante Suissesse
sachar t bion faire la cnisine. Gage 35 fr.
Êar mois. Références exigées. Adressa,

:"• Glatz, BiïiioH Sévigné, Ealing. W.
Londres. 12528c
<M.MWI«IIII mo iinmiim WJ''gwj"-*»"'̂ i

EMPLOIS DIVERS

Une jeune filin actuellement à Zurich ,

couturière
parlant las do»x langues , cherche place
comme ouvrière dans an atelier à Neu-
chàtel. Ecrire soas Àc 5804 Z à l'agence
Haasenstein & VogUr, Zurich. 

Commerçant
de 28 ans, pattent les deu x langues, belle
écriture, cherche elacs comme magasi-
nier ou expéditeur, pour le Nonvel-An,
dans une bonne maison de commerce de
la ville. Adresser les offres sons chiffres
S G 12031 à Haasenstein & Vogler, Neu-
ch&tel. 

^^^^^

ON DEMANDE
pour une entrepris» industrielle «n
pleine activité, un commanditaire ou
employé intéressé (compttble) dispo-
sant d'un capital de 40,000 francs à
60,000 fr. Facilité de vérifier la situa-
tion financière et la marche florissante
de l'entreprise.

Adresser l#s offres par écrit sons chif-
fres H 12237 N à l'agence de publicité
Haasenstein & Vogler, à Neuchàtel.

Jardinier
La Direction de l'Ecole cantonale

d'agricnltnre, à Cernier (NencbàUl), met
au concours, ponr le 1" Janvier 1899,
l'emploi de jardinier de l'établissement,
maître d'arboriculture et de culture ma-
raîchère (avec cours théoriques). Salaire :
80 fr. par mois et l'entretien complet.
Augmentation graduelle jusqu'à 120 fr.
par mois avec les années de service. —
S'inscrire, avec certificats à l'appu i, jus-
qu 'au 17 décembre courant, auprès
du directeu r de l'Ecole, M. Ernest Bille,
à Cernier. 12575

Vigneron
On demande un' vigneron capable et

bien recommandé pour la culture de 47
ouvriers de vigne en un seul mas. Pour
renseignements s'adresser à A. Hauser,
à Vanmarcns. 12464

Un jeune homme
de la Suisse allemande, actuel-
lement depuis quelques mois
dans la Suisse française, dé»
sire placo pour mi-janvier dans
une épicerie bien achalandée»
pour apprendre le commerce.
— Ecrire sons H SS500 IV à
l'agence de publicité Haasen-
stein «fc Vogler, Neuchâtel-

APPRENTISSAGES

Demande d'apprenti
Un jeune homms intelligent , qni aime-

rai t apprendre la reliure, trouverait une
bonne place à Berne. Logement et pen-
sion chez le patron ; bonne occasion d'ap-
prendre la largae allemande. S'adresser
sous P B 3508 à l'agence de publicité
H. Blom , à Berne.

On demande pour une bonne tail'euse
à Bâle une sérieuse et intelligente

apprentie
ains i qu 'une fille pour se perfectionner.
Ecrire sous O 55F0 Q à l'agence Haasen-
stein & Vogler, Bàle.

AVIS DIVERS

BR.8DE SALLE DESJONFÉRENGES
Mardi 6 déoembre, à 8 b. du soir

CONFÉRENCE PUBLIQUE
par M. Paul Besson , missionnaire

SUR

La Républi que Argentine
lire collecte sera faite en favenr da

cette œuvre. 12535

2fe*PéDICURE] #°nc&?

ee trouvera (H. 163 G.)
à VHôtel du FA UCON , à Neuchâtel

Hard i 6 décembre , de 9 A 5 heures.

~T5;000 fr.
sont demandés pour fia dé-
cembre. Garanti» hypothécaire
sur immeuble en ville. Adres-
ser Ifis offres à Ed. Petitpierre,
notaire, Terreaux 3. 12501

Ecole professionnelle de jeunes filles
A NEUCHATEL

COURS DE COUPS: ET DE CONFECTION
Ce cours s'ouvrira le lundi 5 décembre prochain. Le nombre des élevés

devant être limité à 24, sous la direction da deux mattresMs, on est prié de s'ins-
crire ean s retard auprès de M™» Légeret, directrice.

Parallèlement au cours principal, il sera ouvert un COUPS spécial de eenpe
et de confection poar élèves auditrice». Ce cours sera, comme l'autre, d'une
durée da quatre mois, à raison de deux demi-journées par semaine.

COURS DE REPASSAGE
Deux nouveaux cours s'ouvriront lundi 5 décembre prochain , savoir :
1» Un conrs dit inférieur, comprenant deux après midi par semaine jusqu 'à fin

mars, avec le programma complet, sauf la chemise d'homme.
2* Un conrs sapérienr pour la chemise d'homme (une après midi par semaine

jusqu 'à fin mars).
Pour renseignements, programmes et demandes d'inscriptions, s'adresser a

j fma Légeret , directrice, au nouveau Collège des Terreaux, salle n° 6. 11889

Chézard - Saint - Martin
La Caisse d'Epargne de Neuchâtel

a l'honneur d'informer le public de Chézard-Saint-Martin, qu'ensuite de la démission
pour raison d'âge de M. Charles Favre, l'honorable titulaire de l'agence de cette
localité, M. Charles-Albert Favre a été nommé Correspondant de la Caisse
d'Epargne, à Chézard-Saint-Sfartin , et que c'est à lui qu 'il devra s'adresser à
l'avenir. - 12566
g gNeuchâtel , le 2 décembre 1898. MB DIRECTEUR.

Grande Brasserie de Neuchâtel
ASSEMBLÉE GÉNÉRALE

L'asssmblée générale des actionnaires a été fixée par le Comité de direction, an
lundi 5 décembre prochain, a 10 '/a heures da matin, dans la salle dn
débit, au 1" étage.

Messieurs les actionnaires devront faire le dépôt ds leurs actions au siège de la
Société, cinq jours au moins avant la réunion, contre remise d'un récépissé de dépôt,
qui leur servira de carte d'entrée à l'assemblée.

Ils pourront également, à partir du 28 courant, prendre connaissance au siège
social, conformément à l'article 641 du Code fédéral des obligations : du bilan, du
compte de profits et pertes et du rapport des commissaires-vérificateurs.

ORDRE DU JOUR :
1. Rappoit du Comité de direction.
2. » des vériflj ateurs de comptes.
3. * da Comité de direction sur l'acquisition d'une parcelle de terrain.
4. Approbation des comptes et répartition du solde actif.
5. Nomination d'un membre du Comité de direction sortant et rééligible.
6. Nomination des vérificateurs de comptes ponr l'exercice prochain.
7. Propositions individuelles. 12308

Café du^uniculaire
CHOUCROUTE GARNIE

ET

Spécialité de Fondues
à toute heure 12144

Oatean an fromage tons les lundis
Salle au ltr  avec piano

Sa recommande,

__ P. DALEX1_

VOLONTAIRE
Un jeune homme de bonne conduite,

I possédant nne belle écriture et désireux
J d'obtenir pins tard nne place dans l'ad-
j ministrat ion, pourrait entrer immédiate-
î ment comme volontaire (poste non rétri-
i bué) au greffe du tribunal , bureau du
s cadastre de Neuchâtel. Adresser les offres

par écrit à M. Ch. Eug. Tissot , greffier
du tribunal , à Neuchâtel. 12584

I Brasserie de la Métropole
i M E C  M E C

Heute -âL.T=>erL<a. S % TTlir
und folgende Tage

CONCERT D'ADIEUX
gegeben TOB der beruhmlen Trappe

Ut-Germain
S ERFOL.O EBFOIiO
j §HW Jeden Abend JEnderung des
i Programms. 12348

T TP Y.  /"V /"' m T"H -TT f.

1 Blïl* 'O' '̂O ̂ 3 fM
médecin-chirurgien

; Spécialis te pour les maladies des
l organes uro genitavx
î Eip lo'ation des cavités du corps par introduction directe

de la source lumineuse
T7-ie:n.t d.'o-u.T7-rir

L/&. K .K ĤS 3W M D
Pont dn Honlin (nie Basse 2)

j set elixaic[ Tia.e
ET KtÇOIT

) Tons les jours ( a' if les jeudi s et ditfian-
i ches) ue 1 Va à 2 Va heures.
! Le mprc reiîi : Consultations gratuites pour
\ pauvres do 1 •/, à 2 ' 'a heures.
i Lt œercre-li hoir : Consultations pour dames

seulement do 7 à 8 '/s heures.

] TÉLÉPHONE 1257-1 TÉLÉPHONE

S Â partir ds mercredi 7
! décembre,

\ Ea'OuvrOir
ne pnorra pins recevoir da
nouvelles ouvrières posr est
hiver. 1 - 590.,

Société théâtrale

fc'AMITIÉ
Liste des numéros gagndnts

137 343 587 697 835 877 923
163 481 591 720 841 882 926
201 5C7 603 723 857 897 927
244 535 620 734 860 912 933
260 56ti 635 768 870 917 936
275 583 673 823 871 919 1000
Les lots peuvent être retirés chez M.

Haag, faubourg du Lac. 12571

18,000 fr. i
sont demandés en prêt pour lo 24 dé-
cembre 1898, contre hypothèque en 1er
rang d'un immeuble en ville. S adresser
Etude G. Etter, not.. Place d'Armes 6.

NOUVELLES POLITIQUES

France
Affaire Dreyfus. — On lit clans le

¦« Siècle » : $:!&*;
Nous sommes en mesure d'annoncer

qu 'il y a plusieurs jours déjà la chambre
criminelle de la cour de cassation a
adressé au ministre de la guerre, par
l'intermédiaire de son président .M.Lœw,
une lettre pour demander communication
du fameux dossier secret dont on a parlé
à diverses reprises.

Le conseil des ministres a été saisi de
la demande de la cour suprême et en a
délibéré dans ses dernières séances. Sur
la question de communication il ne pou-
vait y avoir aucun doute; le cabinet dès
le premier jour de sa formation avait
euvisagé cette éventualité et à l'unani-
mité avait résolu d'accueillir toutes les
demandes et de faire respecter tout es
les décisions de la cour suprême. On
peut dire, en quelque sorte , que c'est
principalement sur cette question que le
cabinet s'est constitué.

On n 'a donc pu que confirmer cette
résolution lorsque la lettre de M. Lœw a
été communiquée ces jours derniers au
conseil des ministres. La délibération à
laquelle le conseil s'est livré n 'a eu qu 'un
objet : déterminer les conditions clans
lesquelles le dossier serait porté à la
connaissance de la cour pour éviter des
indiscrétions. La cour tout entière sera
saisie de ce dossier, et non pas une sim-
ple délégation de ses membres. Il s'agit
seulement de faire qu 'aucun élément du
dossier ne parvienne à la publicité , et
c'est ee que l'on s'occupe d' obtenir en
réglant toutes les conditions de la trans-
mission.

Nous devons dire , d'ailleurs, d'après
des renseignements puisés à Ja source
la plus autorisée, que le fameux dossier
ne contient rien qui intéresse l'affaire
Dreyfus, formé à partir de ISOtj , près
de deux années après le procès, il se
compose de pièces provenant  du service
d'espionnage, dont la valeur est loin
d'être démontrée pour quel ques-unes,
et que , pour quel ques autres dont l'au-
then t ic i t é  a été reconnue , il ne contient

aucun renseignement pouvant s'appli-
quer à l'affaire. L'inconvénient que le
gouvernement voit dans une indiscré-
tion, c'est qu'elle pourrait avoir pour
effet de faire connaître certains procédé»
de recherches, certaines sources de ren-
seignements. Il estime qu'il sera facile à
la cour de cassation de se prémunir là
contre et l'on peut considérer la commu-
nication à la chambre criminelle comme
imminente.

Ajoutons que le ministre a, dès l'ori-
gine de l'enquête, décidé par voie de
mesure générale que tous les fonction-
naires civils et militaires, quel que soit
leur degré d'élévation dans la hiérar-
chie, seraient relevés du secret profes-
sionnel lorsqu'ils seraient appelés comme
témoins devant la cour suprême, afin
qu'ils soien t affranchis de toute con-
trainte et puissent contribuer à la décou-
verte de la vérité.

Jusqu'ici un seul s'est dérobé: c'est le
général Mercier, qui, ainsi que nous
avons eu occasion de le dire il y a quel-
ques jours, a refusé de répondre à la
question qui lui était posée sur le point
de savoir s'il avait été fait communica-
tion de pièces secrètes en chambre du
conseil, au conseil de guerre qui a jugé
Dreyfus. Quoique exonéré de l'obliga-
tion du secret professionnel, l'ex-minis-
tre de la guerre a refusé de s'expliquer
sur ce point.

Nous croyons savoir, d'ailleurs, que,
la chambre criminelle ne s'en tiendra
pas à ce refus — qui équivaut déj à à un
aveu. Elle est résolue à entendre cer-
tains anciens collègues du général Mer-
cier dans le cabinet de 1894, qui sont
prêts à affirmer que cette communica-
tion de pièces secrètes leur a été avouée
par le erénéral Mercier lui-même.

— Il est intéressant ce très bref résu-
mé de l'activité de M. Picquart dans
l'affaire Dreyfus :

En 1896, le colonel Picquart dénon-
çait à ses chefs l'erreur judiciaire de
1894 ; — il fut disgracié.

En 1898, cité comme témoin au pro-
cès Esterhazy et au procès Zola, ayant
juré de dire la vérité, et ayant déposé
suivant sa conscience, il fut mis en ré-
forme.

Le ministre Cavaignac ayant donné
comme authentique et fait afficher sur
les murs de toutes les communes de
France un faux fabriqué par le colonel
Henry, le colonel Picquart fut envoyé à
la prison de la Santé pour avoir reconnu
et offert de prouver que la pièce était
fausse.

La justice civile, qui connaît la loi,
allait acquitter Picquart. Mais, de hautes
personnalités étan t intéressées à suppri-
mer un témoin qui devenait gênant, Pic-
quart fut réclamé par la justice mili-
taire.

Il est accusé, sur le faux témoignage
de ses anciens sous-ordres, et en parti-
culier du colonel Henry, faussaire émé-
rite, mort à la peine en sa cellule du
Mont-Valérien , d'avoir fabriqué ou ma-
quillé le « petit bleu ».

— Le « Rappel » dit tenir de source
sûre que M. de Freycinet examine ac-
tuellement le rôle de du Paty de Clam
dans diverses affaires connexes à l'af-
faire Dreyfus. Le « Rappel » croit pou-
voir annoncer de prochaines poursuites
contre du Paty de Clam.

— La « Libre Parole » publie une let-
tre de M. Buffet , représentant du duc
d'Orléans en France, qui désavoue la
lettre par laquelle M. Hervé deKérohan t,
rédacteur en chef du « Soleil » , s'associe
aux protestations contre la mise en ju-
gement du colonel Picquart. M. Buffet
déclare que le duc d'Orléans veut la jus-
tice, la vérité et la lumière, mais :ra'il
désapprouve absolument les inj ures
adressées à l'armée, par des gens qui
veulent imposer leur opinion sans preu-
ves, ni bases. — Sans preuves, ni bases !

— Le « Matin » dit que le dossier se-
cret ne renferme aucun document sensa-
tionnel et que le nom de Dreyfus ne fi-
gure dans aucune pièce, pas plus d'ail-
leurs qu 'un signalement physique ou mo-
ral répondant a celui du condamné. Tou-
tefois la lecture du dossier semble faire
ressortir qu 'un officier français étai t en
relations avec les attachés militaires de
plusieurs puissances.

Voilà qui s'accorde tout à fait avec ce
que la « Cloche » racontait l'autre jour
des relations d'Esterhazy.

Allemagne
Un rédacteur du « Polofiken », l'un

des plus importants journaux de Co-
penhague, vient d' être reçu par M. de
Kcpller, l'ancien ministre cle l'intérieur,
aujourd 'hui président de la province
prussienne du Sle.swjg-Holstein. V'oici
un résumé des déclarations faites par
M. de Kœllcr sur les récentes expulsions
de sujets danois qu 'il a ordonnées dans
la province annexée :

M. de Kœller a commencé par déclarer
qu 'il n "a absolument rien contre la na-
tion danoise qu 'il admire ct estime , mais
qu 'il ne saurait plus souffrir que l'agi-
tation continue dans le nord de la pro-
vince soumise à son administration.

M. cle Kœllcr a avoué sans nul détour
que les sujets danois expulsés ces der-
niers temps, à quelques rares exceptions
près, n 'ont rien lente  contre les ordon-
nances administratives prussiennes. « Si
je les ai fait expulser , a déclaré le pré-
sident supéri eur du Sleswig-Holstein ,
c'est parce que je savais que cela devait
être désagréable à leurs patrons , danois
de cœur, et que je ne puis expulser ,
puisqu 'ils sont sujets prussiens. »

— Il y a quelques semaines , la garni-
son prussienne de la principauté de
Lippe , refusant avec ostentation de ren-



CANTON DE NEUCHATEL

Pour le sanatorium. — Le projet de
collectes à organiser dans tout le canton
en faveur du Sanatorium neuehâtelois
est en bonne voie d'exécution; des col-
lectes seront faites incessamment.

En prenant l'initiative d'un appel à la
générosité pour la formation du capital
nécessaire à la création et au fonction-
nement du « Sanatorium neuehâtelois»,
la Société « l'Union » n 'a fait que suivre
aux traditions de la vie publique et so-
ciale dans notre canton , et le succès qui
couronnera certainement son entreprise
prouvera une fois de plus ce que peu-
vent faire l'initiative individuelle et la
générosité publique.

Ce n'est jamais en vain qu'on s'est
adressé à ces deux forces puissantes, et
les merveilles qu'elles ont accomplies
jusqu'ici chez nous sont un sûr garant
de ce qu'elles feront encore, chaque fois
qu 'elles seront encore sollicitées et diri-
gées pour remplacer l'action de l'Etat
dans le domaine de la bienfaisance et de
la charité et des soins à donner aux ma-
lades, aux infirmes, aux invalides du tra-
vail, ou à l'enfance malheureuse et aban-
donnée.

C'est grâce à l'initiative individuelle
et à l'inépuisable générosité de nombre
de nos concitoyens que notre canton
peut s'honorer de posséder Préfargier,
l'hôpital Pourtalès, l'orphelinat Borel,
l'asile des Vieillards, l'orphelinat de
Belmont, celui de l'Evole, l'asile do
Prébarreau , à Neuchâtel , l'orphelinat
de jeunes garçons et l'établissement des
jeunes filles, à la Chaux-de-Fonds ; l'hos-
pice des vieillards et l'asile des Billodes
au Locle ; l'établissement Sully-Lambelet,
aux Verrières; l'asile de Cressier, les
divers hôpitaux du canton , etc., etc.

Est-ce trop présumer de ces mômes
forces que de leur demander de contri-
buer à la création projetée? Non , car
l'œuvre humanitaire et philanthropique
du sanatorium est doublée d'une œuvre
patriotique au premier chef , et le senti-
ment patriotique, stimulan t et provo-
quant l'initiative et la générosité, ne
peut manquer d'assurer un plein succès
à l'entreprise à laquelle toute la popula-
tion est conviée à coopérer , sous les aus-
pices de « l'Union ».

L'excellence du but poursuivi nous
dispense de recommander les collecteurs,
qui seront, nous n 'en doutons pas, très
chaleureusement accueillis, chacun ayant
à cœur de participer , pour une part si
minime fût-elle , à l'œuvre entreprise ,
éminemment humanitaire.

(Communiqué.)

dre les honneurs aux enfants du régent,
celui-ci adressa une requête respec-
tueuse à l'empereur. Il lui fut répondu
par une fin de non-recevoir, et la dépê-
ehe, signée « Guillaume » , ajoutait :
« Evitez dorénavant de me parler sur ce
ton. »

Le régent se formalisa : on le serait à
moins. Il s'adressa aux souverains con-
fédérés d'Allemagne et ceux-ci, pré-
voyant qu'ils pourraient avoir quelque
jour, eux aussi, une pilule de ce genre
à avaler, firent entendre à l'empereur
leur intention de se solidariser avec leur
pair — tels les artistes suisses dans la
question Hodler.

Il en est résulté que le chef du cabinet
civil de l'empereur, M. de Lucanus, qui,
paraît-il, serait le rédacteur du télé-
gramme offensant à l'adresse du régent
de Lippe, résignerait ses fonctions. La
disparition de la scène politique de
l'homme qui, comme directeur du cabi-
net impérial , jouait les « éminences gri-
ses» et dont on a dénoncé l'intervention
dans les principaux événements qui se
sont déroulés en Alemagne dans ces
dernières années, a une grosse impor-
tance.

NOUVELLES SUISSES

Palais du Parlement. — Quarante-un
projets ont été présentés à la suite d'un
concours ouvert par le département fé-
déral de l'intérieur, sur la proposition
de la commission fédérale des beaux-
arts, parmi les sculpteurs suisses, pour
l'érection au milieu du vestibule du nou-
veau palais du Parlement d'un groupe
du Griitli. Le jury qui se réunira le 5 dé-
cembre, devra choisir 3 à o de ces 41
projets pour un concours restreint.

Militaire. — Le Conseil fédéral a ac-
cepté la démission sollicitée par le colo-
nel Wildbolz, instructeur en chef de la
cavalerie, de ses fonctions de comman-
dant de la IVe brigade de cavalerie.

ZURICH. — Zurich n 'a décidément
pas de chance avec ses téléphones. Les
habitants de la grande ville ne sont pas
encore remis de la calamité téléphoni-
que de ce printemps, que maintenant à
nouveau les communications sont in ter-
rompues. Un poteau qui soutenait plus
d'une centaine de fils s'est rompu sous la
charge de la neige. En tomban t, la masse
des fils est venue se prendre dans les
branches d'un arbre. Il est heureux
qu 'en cet endroit les fils téléphoniques
ne passaient pas au-dessus de la ligne
du tram électrique, sinon on aurait peut-
être eu les mêmes désordres à déplorer
que ce printemps. Comme entrée d'hi-
ver, c'est déjà joli.

CHRONIQUE LOCALE

Vols. — Durant la soirée de vendredi
passé, des voleurs se sont introduits dans
plusieurs maisons de notre ville.

A Maujobia, n° 15, ils ont enlevé dans
une chambre à coucher, chez le citoyen
A. C, une somme de 100 fr. et un habil-
lement complet. Un livret de caisse d'é-
pargne qui était dans une armoire a été
laissé ; ils ont trouvé probablement que
cette pièce aurait pu devenir compro-
mettante.

Dans la maison D., passage Max-
Meuron , ils se sont introduits dans la
chambre de la bonne, ont enlevé 80 fr. ;
une visite a été faite à une autre cham-
bre ou à un bureau, ils ont pris 40 fr.
qui étaient dans une boîte, les tiroirs
n'ont pas été ouverts ; il est à supposer
qu'ilsont été dérangés dans leurs opéra-
tions par la rentrée de la bonne, f .

Ces vols ont été commis saus effrac-
tion, ce qui peut faire croire qu'on est
en présence de voleurs connaissant l'u-
sage de fausses clefs. Le signalement de
deux individus a été donné à la police,
qui est sur leurs traces.

— Un individu, J. A., originaire du
canton de Berne, âgé de 82 ans, cou-
vreur, qui était signalé pour vol d'outils
dans le district de Boudry, a été arrêté
et, écroné.

Théâtre. — Demain, mardi, la troupe
théâtrale de Lausanne donnera « Tar-
tuffe ». On n 'entend jamais trop Molière,
et son chef-d'œuvre a toujours valu chez
nous de beaux auditoires à ceux qui l'y
ont joué.

Sainte-Barbe. — Samedi soir, les ar-
tilleurs du Vignoble ont fêté leur pa-
tronne par un banquet à l'hôtel du Soleil.
Précédés de la Musique militaire, ils ont
parcouru en un long cortège les rues de
la ville ; une foule serrée était massée sur
leur passage.

Devant le monument de la République,
une imposante manifestation a eu lieu et
une couronne a été déposée pendant que
la musique jouait l'hymne national, et
que des salves étaient tirées. On remar-
quait beaucoup un groupe d'artilleurs en
ancien uniforme.

Végétation. — Avoir en décembre la
vue et le parfum délicieux d'un bouquet
formé de fraises, de framboises et de
violettes, la sentation est agréable autan t
qu'imprévue. Nous l'avons éprouvée sa-
medi et le bouquet venait d'Auvernier.

CORRESPONDANCES

Neuchâtel, le 2 décembre 1898.
Monsieur le rédacteur,

A tout moment les journaux signalent
le fait étonnant qui se produit à chaque
mise au concours d'une place de copiste
ou commis dans une des nombreuses
administrations de notre pays. Derniè-
rement à Berne, «400» postulants se sont
inscrits pour « une place de copiste ! »
Pour moi, M. le rédacteur, je ne vois
rien d étonnant à ce fait ; quand on
songe qu'aucun article de loi ne vise les
maisons de commerce et les banques,
qui prennent , sans en être inquiétées le
moins du monde, autant d'apprentis et
de volontaires que peuvent en contenir
leurs bureaux et magasins.

Dans certains corps de métiers, les ou-
vriers syndiqués « n'autoirsent » les pa-
trons à prendre des apprentis qu'à raison
de 1 sur 5, voire 10 ouvriers salariés,
taudis que dans certaines maisons vous
trouvez quinze, vingt, jusqu 'à vingt-
cinq apprentis et volontaires sur cinq,
dix, au plus quinze employés rétribués !

Et l'on s'étonne de voir nombre do nos
jeunes gens aller à l'étranger gagner le
pain qu'il leur serai t plus agréable de
manger au milieu des leurs, où le plus
souvent leur départ forcé oblige père ou
mère à continuer un dur labeur afin de
subvenir à l'entretien des jeunes , puis-
que l'aîné se voit obligé de renoncer à
aider les siens et à les récompenser des
sacrifices qu 'ils se sont imposés pour
faire de lui un bon citoyen ct pouvoir
un jour compter sur son gain , pour se
reposer de toutes les fatigues et les sou-
cis endurés souvent pendan t de longues
années "?

Pourquoi la loi suiv ies apprentissa-
ges n 'imposerait-elle pas certaines con-
ditions aux maisons qui préfèrent tra-
vailler avec des apprentis et volontaires
en grand nombre , quand il leur suffirait
d'augmenter de peu le chiffre de leurs
employés payés, ct qui assurément tra-
vaillent en raison du gain qu 'ils reçoi-
vent?

Pardonnez-moi ces longueurs , Mon-
sieur le rédacteur , et recevez , etc. D.

DERNIÈRES NOUVELLES

Berne , 3 décembre.
Dans l'affaire des fresques de la salle

des armures du Musée national, le Con-
seil fédéral a chargé son département
de l'intérieur d'inviter M. Hodler à rem-
placer le carton devant servir à l'exécu-
tion des fresques par un nouveau carton
tenant compte des observations du jury.
Le Conseil fédéral attend les proposi-
tions définitives que lui fera à ce sujet
la commission fédérale des beaux-arts
dès que le nouveau carton sera terminé.

(Réd. — Les fresques de Hodler fini-
ront par être celles de tout le monde.)

Lausanne , 3 décembre.
La Société romande des armes spé-

ciales a eu aujourd'hui à l'Hôtel-de-
Ville, à Lausanne, son assemblée an-
nuelle de la Sainte-Barbe.

L'assemblée a entendu d'intéressantes
communications du colonel Dietlcr sur
les fortifications de St-Maurice ; du major
Gottofrey sur les manœuvres françaises

de 1898; du maj or Runeux sur les éclai-
reurs dans l'artillerie, du colonel Perrier
sur le génie aux manœuvres du IVe corps
d'armée.

Lugano, 3 décembre.
Un plongeur appelé de Gênes est des-

cendu samedi dans le lac pour consta-
ter l'état du bateau « Elvetia », qui a
sombré pendant la bourrasque de di-
manche dernier , à Lugano. Le bateau se
trouve à une profondeur de trente mè-
tres ; on espère pouvoir le renflouer.

Paris, 3 décembre.
Dans une lettre qu'il adresse au

« Temps », M. Deloncle dit que pour ne
pas rester en arrière de l'Angleterre
dans son œuvre de civilisation, un
groupe de Français a pris l'initiative de
créer à Khartoum, puis à Fachoda, deux
établissements d'instruction et d'éduca-
tion.

Paris, 3 décembre.
Un personnage mystérieux a été en-

tendu jeudi quelques instants, par la
chambre criminelle de la cour de cassa-
tion, et ayant, soit à l'aller, soit au re-
tour, croisé dans le vestibule qui se
trouve à l'extrémité de la galerie de
Saint-Louis, le lieutenant-colonel Pic-
quart, il s'est approché de lui et, très
cordialement, lui a serré la main.

D'après « l'Aurore », ce mystérieux
personnage était M. Jules Roche, ancien
ministre du commerce, ancien rappor-
teur du budget de la guerre, qui serait
venu reconnaître devant les magistrats
de la cour un document qui lui avait été
adressé et dont saisie avait été faite à la
requête de la chambre criminelle.

Ce document consiste en une lettre du
commandan t Esterhazy, datée de 1893 et
adressée par lui à M. Jules Roche, alors
rapporteur du budget de la guerre. Voici,
d'après « l'Aurore », la substance de ce
billet:

« Monsieur le rapporteur, je suis en
mesure de vous fournir pour votre rap-
port des renseignements du plus haut
intérêt sur les abus qui se commettent
à l'état-major et notamment au bureau
des renseignements. Je connais un offi-
cier de ce bureau , le commandant Henry,
mon ami et mon débiteur. — WALSIN-
ESTERHAZY. »

Paris, 3 décembre.
M. Poincaré adresse au « Temps »

une lettre, dans laquelle il précise les
déclarations qu'il a faites lundi à la
Chambre. Il répète que le général Mer-
cier n 'a pas mis ses collègues au courant
des aveux de Dreyfus, après la dégrada-
tion. Il répète que le capitaine Lebrun-
Renault, appelé chez M. Dupuy, n'a pas
parlé de ces aveux. B ajoute que M. Du-
puy lui a confirmé jeudi la fidélité de ses
souvenirs.

— Quelques bagarres se sont renouve-
lées aujourd'hui à la Sorbonne avant
l'ouverture du cours de M. Buisson, en-
tre étudiants révisionnistes et étudiants
antisémites ; mais il n 'y a eu aucun in-
cident sérieux.

— La cour de cassation , réunie au-
jourd 'hui pour continuer son enquête
sur l'affaire Dreyfus , a entendu de nou-
veau le colonel Picquart.

Gênes, 3 décembre.
Un télégramme du consul d'Italie à

Alexandrie a averti le capitaine du port
de Gênes de l'arrivée imminente du na-
vire anglais « Caledonia », venant de
Bombay, et à bord duquel se seraient
déclarés deux cas de peste bubonique.
Un avis semblable a été donné au capi-
taine du port de Naples.

Des mesures de précaution ont été
pi'ises par les capitaines cle ces deux
ports.

Washing ton , 3 décembre.
Conformément à la décision prise par

le cabinet , M. Alger a donné comme ins-
truction au général Otis de demander à
Aguinaldo cle relâcher les prisonniers
espagnols.

— M. John Tanner , gouverneur de
l'Ulinois, est mis en accusation pour
« malfeasance » et pour avoir négligé de
faire son devoir lors des troubles san-
glants provoqués par la grève des
mineurs de Virden le 12 octobre. On se
souvient que des mineurs nègres, amenés
par un train de chemin de fer pour rem-
placer les grévistes, furent accueillis par
ceux-ci à coups de fusil. Il y eut un cer-
tain nomlj re de morts.

M. Tanner , au lieu de sévir, déclara
que si l'on persistait à amener des mi-
neurs nègres, il les recevrait avec les
mitrailleuses des milices de l'Etat.

Paris , 4 décembre.
M. Falirc a prévenu officiellement

M. Loubet qu 'il interpellerait le gouver-
nement , pour connaître ses intentions
en ce qui concerne l'ajournement du ju-
gement du colonel Picquart , puisque
l'intervention de la cour de cassation est
reconnue impossible.

La « Liberté » dit que dans les milieux
militaires on estime quo les probabilités
s'accentuent de plus en plus dans le sens
d'un ajournemen t de l'affaire Picquart ,
lequel serait prononcé par le conseil de
guerre lui-même.

Paris , 4 décembre.
Le « Temps » publie une dépêche cle

Port-Louis, datée clu 3 décembre, disant
que l'épidémie de peste bubonique dé-
croît à Tamatave. La population euro-
péenne et la troupe sout toujours in-
demnes, mais dans les villages voisins,
où les mesures de précaution ne sont
pas observées par les indigènes, plusieurs
cas suivis de mort se sont produits.

Le « Temps » ajoute que M. Guillain a
envoyé à Madagascar dix médecins et
plusieurs infirmiers.

Paris, 4 décembre.
Un grand meeting en faveur de la re-

vision et pour protester contre les pour-
suites contre le colonel Picquart, a eu
lieu hier soir dans la salle du Grand-
Orient. La salle était comble. Les der-
niers arrivants ont organisé, malgré
l'opposition de la police, un second mee-
ting dans la cour du Grand-Orient. De
nombreux orateurs ont pris la parole.
M. Allemanc a dit qu'il voit dans le
parti Cavaignac un nouveau boulangis-
me, dont les adeptes cherchent à étran-
gler la République.

M. Langlois, professeur à la Faculté
de mélecine, a dit que si le colonel Pic-
quart est condamné, le peuple l'arra-
chera des griffes du conseil de guerre.

La réunion a revêtu un caractère vé-
ritablement imposant. M. Duclaux, de
l'Institut, présidait , assisté de MM. Ana-
tole France, Paul Reclus, Buisson, Alle-
mane, Joseph Reinach , qui ont prononcé
des discours. Tous ont fait le procès des
conseils de guerre, dont ils ont réclamé
l'abolition. Us ont fait l'éloge du colonel
Picquart , qui pourra être condamné,
mais qui ne fera pas sa peine, ses admi-
rateurs se chargeant d'empêcher cette
iniquité.

La réunion s'est séparée à dix heures
et demie, après avoir acclamé un ordre
du jour envoyant l'expression de son ad-
miration au colonel Picquart.

A la sortie, des milliers de personnes
sont allées manifester devant la « Libre
Parole », aux cris de: «Vive Picquart!».
La police les a dispersées, après quelques
coutre-manifestations et quelques ba-
garres.

Paris, 4 dôcombre.
Le «Matin » croit savoir que le dossier

secret sera communiqué demain lundi à
la cour de cassation. Me Mornard serait
autorisé à en prendre connaissance.

Le « Petit Journal », au contraire , as-
sure que le dossier sera communiqué
uniquement à la cour de cassation.

Le «Matin » confirme que le gouverne-
ment est intervenu fréquemment ces jours
derniers auprès du général Zurlinden ,
afin d'obtenir l'ajournement du procès
Picquart devant le conseil de guerre. De
nouvelles démarches de M. de Freycinet
auprès des autorités militaires ont eu
lieu encore hier. ' Le « Figaro » croit sa-
voir que la lettre d'Esterhazy saisie chez
M. Jules Roche ne contenait aucune of-
fre de renseignements secrets, mais
qu'elle établissait qu'en 1893 Esterhazy
avait depuis longtemps des relations par-
ticulières avec le colonel Henry, lequel
était son débiteur.

Madrid , 4 décembre.
Le conseil des ministres s'est occupé

samedi du traité de paix. Le duc d'Almo-
dovar a déclaré à des journalistes qu'il
ne croyait pas que le traité pourrait être
signé avant l'ouverture du Congrès amé-
ricain. Il serait question de soumettre
aux Cortès la suppression du ministère
des colonies.

— Un incendie a détruit samedi une
partie des chantiers de l'Etat, et le maté-
riel des constructions de la marine au
Ferrol. Les pertes sont évaluées à quatre
millions de pesetas.

Madrid , 4 décembre.
Les journaux de Bilbao annoncent la

découverte de 396 fusils qui avaient été
cachés par les carlistes dans des souter-
rains en pleine campagne. A la suite de
cette découverte , un certain nombre de
carlistes ont été arrêtés.

Des dépêches de Valence annoncent
que des colonnes de troupes ont com-
mencé hier à parcourir la province de
Castellon.

Les carlistes se proposent de publier à
Bayonne un journal rédigé en espagnol
et en français.

La « Correspondencia » déclare que le
gouvernement a pris de nouvelles mesu-
res de précaution en présence des agis-
sements des carlistes.

Alger , 4 décembre.
Des avis d'Ain Sefra signalent à la

frontière marocaine, entre Djenien Boure
et Icha, un combat entre deux tribus en-
nemies, les Béni Gilcs ct les Béni Djids.
Ces derniers ont été complètement anéan-
tis. Il y a eu 300 tués. Les femmes ont
été égorgées ; les jeunes filles et les en-
fants ont été emmenés en captivité.

La Canée, 4 décembre.
Les amiraux ont reçu l'avis que le

blocus de l' île sera levé à partir du a dé-
cembre. Néanmoins l'introduction en
Crète d'armes et de munitions reste pro-
hibée.

Le navire amiral français escortera
les autres navires internationaux , puis
il ira à Milo chercher le prince Georges
pour le transporter à la Sude.

(SERVICE SPéCIAL DE LA Feuille d Avis)

Genève , 4 décembre.
Les obsèques de M. Alexandre Gavard

ont eu lieu aujourd'hui au milieu d'un
grand concours de population. Confor-
mément au programme, les représentants
des autorités et les sociétés se sont réu-
nis à midi et quart ù l'Hôtel-de-Ville ,
sur la Treille et la promenade de Saint-
Antoine. A midi et demi a eu lieu à
l'église catholique nationale de Saint-
Germain uu service religieux présidé
par l'évêque Herzog ; M. Chrétien , curé
de Genève , a prononcé une allocution
de en-constance.

A une heure précise le cortège fu-
nèbre s'est mis en marche, aux sons des
cloches de la cathédrale et de salves
d'artillerie tirées sur la Treille. U était

ouvert par un peloton de gendarmes et
une compagnie du bataillon 10, avec le
drapeau du bataillon voilé de crêpe.

Puis venaient une batterie de tam-
bours, la musique d'Elite, les loges ma-
çonniques, précédées par 12 porteur»
de couronnes, le char funèbre traîné par
quatre chevaux, deux corbillards et un
landau remplis de couronnes, sept voi-
tures de parents, les voitures du Conseil
d'Etat , des délégués des chambres fédé-
rales, des gouvernements des cantons de
Berne, Vaud, Valais et Neuchâtel, avec
leurs huissiers, du corps consulaire, du
bureau du Grand Conseil ct du bureau
administratif , du parquet et des prési-
dents des tribunaux , etc.

Le cortège a traversé les rues Basses,
la Corraterieet laplace Neuve, au milieu
d'une foule considérable. Au cimetière,
la Société chorale la Muse a chanté le
choral de Luther, puis M. Chrétien , curé
catholique national, a procédé à la béné-
diction de la tombe. Ont pris la parole :
MM. Vautier, président du Conseil
d'Etat, Ruchet , au nom de l'Assemblée
fédérale, Moriaud, président du Grand
Conseil, Lachenal, au nom des amis de
Gavard , et Favon , au nom des loges ma-
çonniques.

Le cortège s'est ensuite rendu sur la
place Neuve, où il a défilé devant la fa-
mille et devant le Conseil d'Etat. Le dé-
filé a duré 35 minutes et s'est terminé à
4 h. 10.

Berne , 5 décembre.
Hier une réunion de 20 éditeurs de

journaux a décidé la création d'une as-
sociation des éditeurs de journaux du
canton de Berne pour sauvegarder les in-
térêts professionnels.

Zurich , 5 décembre.
L'assemblée des intéressés au journal

socialiste « Volksfreund », assez ora-
geuse, a décidé d'accepter la démission
de M. Seidel, comme rédacteur, et chargé
le comité de nommer cm rédacteur inté-
rimaire.

Paris, 5 décembre.
Le colonel Picquart a adressé diman-

che après midi à la cour do cassation
une demande en règlement de juges en se
basant sur certains articles du code
d'instruction criminelle.

A la suite de cette demande , l'inter-
pellation annoncée à la Chambre sur la
connexité entre l'affaire Dreyfus et l'af-
faire Picquart sera ajournée.

New-York , o décembre.
Selon le « New-York Herald », le mes-

sage du président Mac Kinley ne recom-
mandera aucune politique coloniale pré-
cise. Il demandera une année de 100", 000
hommes, un accroissement de la marine
et le maintien de l'impôt de guerre pen-
dant quelque temps encore.

DERNIÈRES DÉPÊCHES

JEÏF DE 13
sur carton couleur, à vendre, au

Bureau de la Feuille d'Avis

Monsieur et Madame Henri Landry,
leurs enfants et petits-enfants, Monsieur
et Madame Fritz Landry, leurs enfants et
petits-enfants, Madame veuve de Charles
Landry, ont la donlenr de faire paît à
leurs parents, aau's et connaissances du
décès de leur père, beau-père, grand-
père , et arrière-grand-père,

Monsieur CHARLES LOUIS LANDRY,
que Dieu a retiré à Lui samedi, à 7 heu-
res du soir, dans sa 89mB aimés.

Neuchâtel , le 4 décembre 1898.
L'enterrement aura lieu mardi 6 dé-

cembre, à 1 heure.
Domicile mortuaire : faub. de l'Ecluse

n» 47.
L« présent avis tient lieu de lettre de

faire-part. 12609

Les enfants de Frédéric-Auguste Rctha-
cher : Rota , Angnste , Henri, Léon, Hé-
lène, Ida et Charles ; les familles Rothacher,
Aubert , Msffli et Schertenlieb, font part
à lenrs parents, aœis et connaissances,
de la mort de leur père, fils, frère , beau-
frère , oncle et cousin,

MONSIEUR
FRÉDÉRIC-AUGUSTE ROTHACHER,

que Dieu a retiré à Lui subitement
aujourd'hui , à i'àga de quarante-si x ans.

Chaumont , le 3 décembre 1898.
Père, mon désir est que là où

je suis, canx qoe tn m'as don-
nés y soient aussi avec moi.

St-Jean VU, 24.
L'enterrement aura lieu lundi 5 cou-

rant , à 1 heure, à Savagnier.
Domicile mortuaire : Chaumont 22.
Ls présent a<ris tient lien de lettre de

faire-part. 12587c

LA FEUILLE D'AVIS
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ANNONCES DE VENTE

Pour cause de départ
on offre à vendre un canapé, un potager
à gaz, un lit de fer, une table carrée et
une table de nuit. — S'adresser faubourg
des Sablons 3, 2°"> étage, à droite. 12420c

M. Daniel STAUFFER
négociant, aux Ponts-de-Martel

ensuite de belles acquisitions, vendra de
gré à gré dans ses écuries et à la nou-
velle ferme des Bieds, ce qui suit :

Six bellei géniales de concours dont
plusieurs priméss, portantes ou non ; une
belle et grosie vache primée aax expo-
sitions cantonale et fédérale , portan te
pour courant janvier , forte laitière ; une
paire de grands et jolis boeufs le denx ans.
tont à fait appart i lés; un très grand
bœuf de 18 mois, un dit de 30 mois ; un
beau taureau de 10 mois, primé par 80
points, prime de 100 fr., un dit de 10
mois, primé par 85 poir.ts, prime ds 150
francs, un dit de 2 '/ a ans. très fort ,
admis ; qnatre belles po-lichcs de luxe, à
deux mains, de 6, 18 et 30 mois, toutes
fédérales, et une dizaiiie de chevaux de
confiance ponr tout usage. A la commis-
sion, quelques beaux et jeun e s forts che
vaux de gros traits, provenant de Mai:he
et environs.

A la n êrne adresse, vins tint et ordi -
naires de toatr s qualités, eaux de-vie,
spiritueux et liqueurs de toutes sortes rt
provenances. Environ 800 bouteilles de
vin rouge Neuchâtel de l'année 1895 pro-
venant de MM. Th. Colin , à Corcelles, et
A. de Chambii9r, Cormondrèjhe; 5000 à
6( 00 bouteilles de vin blanc Neuchâtel
1893 de môme provenance et quelques
cents pièces de fromage de l'été 1898,
gras et salé, de chalets des Montagnes
neuchâteloises. 12370

BOIS BûCHé
Tourb».— Brlquettts B.

ANTHRACITE, HOUILLE è COKF
Charbon foyard ai Natron.

?n ch&ntiir PRÊTRE, gui
Magasin ma Saint-Iaurle» i .

Uhnt maison à la Chaux-de-Pon.it
— TÉLÉPHONE n

A YENDEE
un escali r en bois , demi tourna t , en
très bon état: 18 marches da 185 snr
260 mm, longueur : 0,80 cm. S'adiessrr à
M. Alfre d Rychner, architecte. 12472

Aux Deux Passages
rue St Honoré 6

Plac s dn Gymnase

JAQIJÏTTES
Collets et Mantes

dans tous les prix 11866

ROBES NOUVELLES
noire s et couleurs

DANS TOUS LES GENRES

Filons Flanelle Coton
dep. 35 c. à 2 fr. le mètre

CiwertuiBS et Tapis ie lil
à 2 personnes, 8 ff. 85

L INGERIE
confectionnée et sur mesure

CORSETS depuis 1 fr. 95
Trousseaux complets

Ullmann-Wurmser & Fils

GRAID BAZAR SCHIZ, MICHEL (fc C"
PLACE DU PORT , NE UCHATE L

Grand Assortiment d.o

JOUETS l ' IN F ARTS
depuis l'article ordinaire an plus fin

Meubles d'enfants et de poupées, Commodes, Armoire s, Lavabos, Tab'es, Chaises et
Fauteuils, Bines.

Potagers Ouisines, Ustensiles de cuisine en émail, fer battu, etc.
Jouets en émail à la pièce et services complets.
Dîners et Déjeuners «n porcelaine et fayence. Ssrvices de toilette
Services à thé métal anglais. Tête-a-Tête pour enfmts.
Chambres de poupées, Meubles nour les dites, par assortiment? complets ou à la piècs.
Grand choix de Poussettes de Poupées, Berceaux , Lits fer et bois.
Boites de oonstruotlon pierre et bois.
Boites pnnr h constrnetion de Bateaux, Ponts, Chemins de fer, Moulins-à-vent, Toitures,

Meubles, Chalets, Horloges, etc., etc.
Jeux de oubes, patienoes, mosaïques en oouleur.
Soldats de plomb, très grand choix. Casernes, Ambulances, Forteresses, Corps de

garde, etc.
Soldats et Pompiers, tôle vernie. Grand choix de jouets mécaniques en tôle vernie,

Carrousels, Dragues Bateaux , etc.. etc.
Tambours, Trompettes, Sabres, Fusils, Eépls et Casquettes militaires, Drapeaux.
Panoplies militaires et antres.
Chevaux à basoule en peau et en bois.
Grand assortiment de Chevaux et attelages, en tous genres et à tous prix. Animaux

en peau et en bois. Ecuries, Métairies.
Magasins d'épicerie et autre s
Arohes de Noé.
Grand choix de Chars à ridelles, à sable, Brouettes fer et bois.
Véloolpéies, Dog-Carts.
Grand assortiment de Chemins de fer avec et sans rails et ressorts.
Aooessoirea ponr les dits, Tannels, Gares Sémaphores Passerelles, Maisons de garde-

voie, Hangars à marchandises et à locom tives, Disques, Grues, etc.. etc. Beau-
coup de Nouveautés Distributeurs automatiques pour billets de chemins de fer.
Panoplies ie conducteurs. Pinces à billets.

Patins et Glisses.
Luges vaudolses et de Leysin, Trs îaeaux a une et deux places.
Grand ohoix de Jeux de famille (voir notre catalogue).
Nouveauté : Lotos de T mbres-poste avec patience géographique.
Jeux de jardins, Croquets, Law n tennis , Biu ches, Quilles, F échelles, Tirs Xurexa et

Olympique (avf c bocles cire), Tonneaux .
Croquets de table, Billards, Engins de gymnastique et Esoarpolettes pour la chambre et

le jardin.
Théâtres de Guignols, Zootropes.
Lanternes magiques, très beau choix.
Superbe ohoix de Machines à vapeur, Looomotlves, Bateaux, Moteurs et aooessolres, Trains

oomplets, Moteurs à air ohaud.
Maohlnes à ooudre pou r erf nts.
Boites d'outils, déooupage, reliure, sculpture, pyrogravure, peinture. 1231S
Modèles et objets préparés pour la peinture , pyrogravure , sculpture .

Poupées habillées et Don-habillées, de tous prix
S P É C I A L I T É  SU

DÉCORATIONS POUR ARBRES DE NOËL
Beaucoup do Nouveautés. — Pieds et Bougies pour Arbres.

Magasin GUSTAVE PARIS
Il sera fait comme les années précédentes pendant le

mois de décembre nn fort escompte snr tons les achats an
comptant. — Ce qni reste en confections et jupons de la
saison sera vendn à très bas prix. 124%

COUPONS 

A l'occasion des fêtes de fin d'année

Le Magasin de Parfumerie HEDIGËR
plac e du J?ort , Neu.ch.atel

est an grand complet dans les articles suivants :
Parfumerie et Savonneiie des meilleures maisons françaises et anglaises.
Grand choix de brosserie en ivoire, écaille, ébène, olivier, etc.
Peignes en tous genres.
Cboix variés de peignes fantaisie pour coiffure et épingles en écail'e, celluloïie,

corne, etc.
Broches et bracelets en véritable jais.
Trousses de voyage. — Articles de voysgj . — Glaces.
Lampes et fers à friser. — Vaporisateurs et boites à poudre.
Beau choix de flacons de toilette en cristal.
Eponges de toilette, fines et ordinaires. 12398

GRAND MIGSSIM

Au Louvre
RUE DU SETON

Choix comme nulle part de

TAPIS AU METRE
en ficelle, cocos, moquette, etc., largeur 50, 70, FO, 90 jusqu'il
180 cm., à fr. 3 50, 3.25, 2.75, 2.50. 1.85, 1.75, 1.65, 1.45, 1.35, 1.25,
1.15, 1.05, 95, 85, 75, 70, 65 jusqu 'à 45 c.

Descentes et Milieux de salon k̂ T£iJtWïï
fr. 68.- à 1.45. 

Tfl IîÎC llp f t h li *  choix unique, en peluche, manilla, chenille, etc.,
lapift UC IttUIl" depuis 19 fr. 80 dans tous les prix jusqu 'à 1 fr. 25.

Tll ltiv dp lit différentes qualités, blanc et couleur, pour lits à une
lapis Uu III on deux personnes, depuis 2 fr. 45.

Grand choix de Convertira ^grfJ.'S
Gilets de chasse (spencers) Saïi cK5.depnis '8 fr
GiletS YaUdoiS depuis 17 fr. jusqu 'à 6 fr. 80.

Châles russes et Echarpes, dep. 8.75 jusq. 25 c.
Couvertures de chevaux, fantaisie et au mètre

Toujours le plus grand chois en Nouveautés,
Confections et autres articles 12263

AU LOUVRE, rue do Seyon

Atelier de Photographie E. CHIFFELLE
Place Piaget, ZfcTevLcliât©!

TÉLÉPHONE n» 401

ESN VBNXE3
Collection da Neueh&tel>sai«se en deux formats avec portefeuille. — St

trouve aussi dans les principales librairies tt papeteries :

ÉDITION DE LUXE
Photographie en tons genres. Spécialité de platinotypie, portraits an oharboi

et agrandissements inaltérables.
— Atelier au rez-de-chaussée — 11871

GRAN D CHOIX DE CADRES DE PARIS
Articles et appareils d'amateurs pour étrennes

— On opère par tous les temps de 9 henres à 3 heures —
PRIÈRE DE S'ANNONCER LA VEILLE

HT CARTES POSTALEi *gj

F. ROULET & CT
Liquidation des Confections, Coupes et

Coapons lainages et Robes, à très bas prix .
Lainages noirs pour Robes de catéchumènes.

11411

« Feuilleton de la Feuille d'Avis de Neuchàtel

LE

PAR

DESHAYES-DUBUISSON

Un jour , Cbarlotte s'aperçut que les
affections de John Rauisay avaient une
tendance à revêtir un caractère ombra-
geux et exclusif , ceci lui fut pénible,
aussi, l'occasion se présentant , elle ex-
pliqua nettement sa pensée. Lord Elm-
vood parcourant les feui lles publiques,
lut un drame passionnel, comme on dit ,
d'autant plus regrettable que la victime,
l'épouse, était parfaitement , innocente
et digne d'estime.

— Je n 'ai jamais compris la jalousie,
dit Mlle de Lérins, même celle qui ne
tombe ni dans ces violences, ni dans ces
folies. Je la trouve avilissante pour celui
qui en est l'objet et pour celui qui l'é-
prouve. Une fois q.ie l'on a accordé sa
confiance et son amour, cette confiance
doit être complète , car je n 'admets pas
qu 'un être doué de sens moral s'attache
sans estime.

— Gela arrive pourtant , Mademoiselle,
dit le père de Grâce.

— Tant pis. Alors le cœur affligé de
ce misérable amour doit travailler sans
repos à conquérir sa liberté.

Elle dit ces mots avec une énergie fière
qui résonna comme une musique guer-
rière aux oreilles de ses auditeurs. Les
deux frères sourirent de son ardeur et
John Ramsay intervint :

— Il y a dans l'amour une tendance à
l'exclusivisme qui peut passer pour de la
jalousie. On se donne tout entier et l'on
demande la réciprocité dans l'être aimé.

— Un tel amour manque d'élévation ,
reprit Mlle de Lérins, il n 'est que la ma-
nifestation d'une individualité égoïste
qui s'aime uniquement en croyant ai-
mer. L'amour ne doit être ni jaloux , ni
exclusif , il doit au contraire répandre
sa flamme glorieuse sur les autres affec-
tions. Je ne puis le comprendre autre-
ment.

Elle regarda lady Elmvood. Gelle-ci
répondit à l'appel.

— Vous avez raison, dit-elle en sou-
riant à son mari , l'amour cj njugal doit
être une force et une joie, et non une
tyrannie.

Un silence suivit. Les deux hommes
se taisaient. John se demandait : « Com-
ment ramener vers la terre et ses pas-
sions, la libre hirondelle qui ne veut
hanter que les cieux f »

Son cœur s inclina devant cette pureté
vaillante. Où était la jeune fille au char-
me formé de faiblesse et d'ignorance qui,
il y avait deux ans passés, posait son
pied timide sur le sol anglais? Devenue
son égale par l'intelligence, l'âme de la
fiancée de son rêve, il fallait en conve-
nir, lui était infiniment supérieure. Son
respect s'en accrut.

Avril, se débarrassant des brouillards
de mars, faisait son entrée pimpant et
joyeux , une guirlande verte à la main et
les cheveux parsemés d'odorantes fleu-
rettes. On s'installa de nouveau à Melton-
Hill.

On attendait lord Morpetb. Son temps,
comme secrétaire d'ambassade à Stock-
holm, venait de finir , sa nomination
pour Vienne était résolue. Il espérait
emmener sa jeune épouse dans cette
ville. Le temps écoulé n 'avait amené au-
cun changement dans l'affection des
deux jeunes gens et le mariage fut fixé
en mai.

Arabella ne laissait voir aucune agita-
tion , aucun trouble. Elle semblait aller
vers le bonheur comme vers une terre
conquise d'avance. Charlotte admirait
cette sûreté, ce calme dans les senti-
ments, sans les envier cependant.

Le jeune fiancé arriva la semaine
après l'installation. Il fut reçu avec affec-
tion par tous. Le temps avait amené une
nuance de virilité dans l'expression

d'Henry Morpeth. Le regard toujours
limpide et bienveillant dénotait mainte-
nan t la volonté.

On se reposa une quinzaine dans le
calme de la villégiature, puis il fut ques-
tion de se rendre à Londres pour l'achat
de la corbeille, et ensuite à Paris.

Avant, lord Elmvood et son futur gen-
dre devaient faire un voyage à Epsom.
Aux dernières courses, lady Arabella
ayant remarqué un superbe attelage, son
père désirait le lui offrir. La veille du
départ , la famille se réunit dans la bi-
bliothèque.

Le temps avait été orageux tout le
jour , sans que la pluie ou même le ton-
nerre vinssent apporter uue solution à
cet état atmosphénqne.

Milady entra, après avoir fait ouvrir
une des fenêtres donnant sur la pelouse,
elle s'installa sur le canapé. Mlle de Lé-
rins et Grâce dessinaient tout près d'elle.
Lady Arabella feuilletait un livre.

Les trois gentlemen, assis autour d' un
guéridon , regardaient les papiers appor-
tés par lord Henry, en vue des formali-
tés légales. Parfois lord Elmvood lisait
un acte tout haut , puis passait à un au-
tre. Les femmes, sans en excepter la
fiancée , n'y apportaient nulle attention.

— Voici votre extrait de naissance,
mon cher: Henry, Rowland , Edmund
Mortimer...

11 s'arrêta , un cri venait de retentir.

Lady Elmvood , le visage couvert d'uni
pâleur mortelle, s'était levée... ses yeuj
exprimaient l'épouvante. Tous se préci
pitèreot... elle tomba dans les bras d<
Mlle de Lérins, arrivée la première
Grâce courut au timbre.

Mistress Kemps parut presque aussi
tôt. Sans donner aucun signe extérieui
d'agitation, elle aida milord à emporte!
la malade dans son appartement. Lad^
Arabella suivit. Les soins ordinaires lu
furent prodigués. Après un instant, li
comtesse ouvrit les yeux et les refermi
immédiatement.

— Voici Jane, dit la femme de ebam
hre, elle m'aidera. Veuillez vous retirer
je vous prie, cela agite toujours davan
tage milady d'avoir ceux qu 'elle aini '
autour d'elle.

Lord Elmvood voyant la syncope su
le point de prendre fin , se disposait i
sortir, mais sa fille insista pour rester

— Non , repri t celui-ci, venez avei
moi. Votre mère pré fère les soins aux
quels elle est habituée. Nous pouvons
vous le savez, nous fier au dévouemen
de Kemps.

La jeune fille n 'osa résister, mais soi
visage exprimait la contrariété. Il:
trouvèrent Grâce et Mlle de Lérins dan:
l'appartement voisin.

— votre mère revient à elle, mon en
fant , elle a besoin d'un calme absolu.

Charlotte trouva la physionomie ou

SECRET DE MELTOR -HILL



verte de lord Elmvood singulièrement
assombrie. Il rejoignit ces messieurs
dans la bibliothèque. Cinq minutes plus
tard , milady faisait donner de ses nou-
velles : elle allait beaucoup mieux, une
heure ou deux de repos suffiraient pour
la remettre entièrement.

— Ces temps orageux sont extrême-
ment contraires aux organisations ner-
veuses, dit lord Ramsay.

— Oui, répondit son frère , et ces acci-
dents n'ont rien d'alarmant.

Ce fut tout , ils continuèrent leur exa-
men. Après le lunch , auquel ne parut
pas milady, Henry Morpeth so retira
dans sa chambre pour écrire, les deux
frères restés seuls se dirigèrent vers le
parc. Us restaient silencieux contre leur
ordinaire lorsqu 'ils étaient ensemble,
car l'affection la plus étroite régnait
entre eux.

— Edgard, seriez-vous inquiet de la
santé de Rosemonde?

— Inquiet? Non, ces accidents ner-
veux, bien que douloureux, n 'ont pas de
gravité, m'a dit Kemble, donc je ne suis
pas inquiet, mais attristé profondément.

Et jetan t son cigare, il l'ôteignit du
pied.

— Oui, il est pénible de voir souffrir
une aussi chère créature.

— Oh ! John , il y a encore autre chose.
Et son regard devint sombre.
— Vous savez qu 'elle a été mariée à

seize ans avec Rowland Mortimer , un
parent de Morpeth , sans doute.

— On pourrait l'oublier, Edgard. Com-
bien de temps ont-ils été ensemble? six
semaines, deux mois peut-être, puisque
ce pauvre garçon est mort d'une chute
de cheval presque aussitôt après son
mariage.

— Malgré tout , le souvenir de Morti-
mer est resté profondément empreint
dans ce cœur aimant.

— Seriez-vous jaloux d' un souvenir ,
Edgard?

— Non , John , je sais qu 'elle m 'aime...
mais pourquoi ce souvenir est-il resté si
douloureux après tant d'années de bon-
heur? J'en suis persuadé, c'est le nom
de Mortimer qui a provoqué cette nou-
velle attaque.

— Folie I triple folie !
— Non , l'instinct de mon cœur ne me

trompe pas. Ma pauvre Rosemonde ,
qu 'il m 'est pénible cle la voir souffrir
ainsi...

— Edgard , vous attachez trop d'im-
portance à un simple malaise.

Lord Elmvood secoua la tête. La con-
versation fut close. Henry Morpeth
venait les rejoindre.

(A suivre.)

CHRONIQUE ÉTRANGÈRE

Bismarck et le partage de la Suisse.
— M. Lothar Bûcher , le secrétaire et
confident de Bismarck, est mort il y a
quelques années a Montreux , où il est
enterré. Il a laissé des souvenirs dont
certains journau x publient des extraits.
Un hebdomadaire de Cologne, le « Nou-
veau Siècle », en a donné un frag-
ment assez curieux. Il s'agit des tenta-
tives que fit Bismarck vers les années
1870 pour obtenk une entente sur la
question des anarchistes. Lothar Bûcher
met dans la bouche de Bismarck les pa-
roles suivantes :

« J'ai déjà fait sonder les Etats euro-
péens vers la fin des années 70, poui
une entente commune en vue de com-
battre les anarchistes. Mais j 'ai trouvé
peu d'écho. L'Autriche réserva sa déci-
sion, mais si on avait insisté un peu vi-
goureusement, on aurait pu l'avoir,
comme toujours. L'Italie approuva : elle
avait d'ailleurs les meilleurs motifs pour
cela. La Russie accepta en principe,
mais voulait aller beaucoup plus loin
que nous et envoyer dans leur pays d'o-
rigine, par fournées, tous ceux qui au-
raient été condamnés pour crimes poli-
tiques.

Comme c'était inexécutable, nous re-
fusâmes et la Russie bouda aussitôt dans
son coin. A Paris, notre envoyé fut as-
pergé d'un tel déluge de phrases huma-
nitaires qu'il en était encore tout confit
quand il revint. En Angleterre, on fut
glacial, comme toujours, lorsqu'il ne
s'agit pas d'intérêts directement anglais.

En Suisse, continua Bismarck, on au-
rait sans doute montré plus de bonne
volonté si la proposition était venue de
la France au lieu de nous. Ce sont des
gens à trop petites vues, ces Suisses ! Rs
nous injurient, bien que nous ne leur
ayons jamais fait de mal, et ils courent
après les Français, qui auraient depuis
longtemps avalé la Suisse française, si
nous ne maintenions pas l'équilibre en
Europe. Il n'y a pas bien longtemps —
pas officiellement, sans doute ! — on m'a
encore proposé un partage de la Suisse
entre la France, l'Allemagne et l'Italie.
L'Autriche même devait avoir son petit
morceau : le canton des Grisons et une
partie de Saint-Gall, je crois.

Le Français fut très étonné quand je
lui déclarai d'emblée que la chose n'était
pas discutable, et il ajouta encore à ce
qu'il avait dit, que la Russie ne ferait
aucune opposition , si on lui donnait une
compensation dans le Bas-Danube. Il
alla même jusqu 'à avancer qu 'on pour-
rait regarder la Suisse française comme
une compensation ponr l'Alsace-Lor-
raiue.

Mais un Etat-tampon comme la Suisse
est très utile ; s'il n'existait pas, il fau-
drait l'inventer, et ensuite — nous
avons déjà assez de mauvaises têtes (lit-
téralement : têtes de choux) au Reichstag
— les difficultés auraient été encore plus
grandes, surtout pour une loi contre les
anarcliistes. »

Bismarck concluait de son expérience
que jamais les parlements d'Europe ne
pourraient se mettre d'accord. La loi
qui sortirait de leurs débats serait un
n'ai monstre.

Il est dommage que Lothar Buehef
n'ait pas obtenu , ne nous ait pas conservé
le uom de l'envoyé français qui avait
tripoté le partage de la Suisse. Mais
peut-être y a-t-il encore quelques traces
de ces négociations et notre diplomatie
parviendra-t-elle, par les survivants de
cette époque disparue, à fixer ce petit
point d'histoire.

Conférence anti-anarchiste. — On
mande de Rome au « Daily News » que la
proposition concernant l'extradition des
anarchistes a été abandonnée définitive-
ment par la conférence internationale.

NOUVELLES SUISSES

ZURICH. — Ces jours derniers un
homme, un père de famille, se noyait
dans 1 a Limmat, près de Hôngg. Son
chien, qui l'accompagnait , sauta immé-
diatement dans l'eau et fit des efforts
désespérés pour le maintenir à la surface.
Mais comme il ne réussissait pas, il com-
prit qu'il avait mieux à faire, et sortant
de l'eau, reprit aussi rapidement qu'il le
put le chemin du domicile du noyé. Là,
il se jeta, tout trempé, sur le lit du mal-
heureux et se livra à une pantomime si
expressive, accompagnée d'aboiements
si désespérés, que la femme, qui se trou-
vait au logis, comprit qu 'il était arrivé
un malheur et le suivit. Il la conduisit
au bord de la Limmat, mais, en dépit
des efforts du brave chien, il était trop
tard pour faire autre chose que de re-
chercher le corps. Tout secours était
inutile.

BERNE. — Dernièrement, une place
de copiste vacante au bureau fédéral de
l'alcool était mise au concours. Le nom-
bre des postulants qui se sont inscrits
n'a pas été inférieur ù 400.

LUCERNE. — Le Grand Conseil a
voté l'entrée en matière sur le projet
tendan t à accorder une subvention de
l'Etat de 300,000 fr. au chemin de fer à
voie normale du Suren.

OBWALD. — Le Grand Conseil s'est
prononcé aujourd'hui , à une forte ma-
jorité , contre le principe de la vaccina-
tion obligatoire.

Imprimerie H. WOLFRATH k C

CAVE DE LA GRANDE ROCHETTE
FAUL FAVARGER, Bureau : Terreaux 9

—
Vins en fftts : Blanc 1896, 1897 et 1898 ; ces vins sont naturels , de première

qualité et exempts de maladie.
Vins en bouteilles : Blanc 1897 snr lie et non sar lie.

Ronge 1892, 1894, 1895. 12129
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\ Grand magasin d'horlogerie \
HERMANN PFAFF a CIE

Z Place Purry 7, Neuchâtel 5

ï PENDULES DE LUXE l
C Toajonrs nn grand choix tn magasin #

) 
Pendules en mai bre de toutes conleurs, noir, blanc, griotte , onyx , etc., J

avec ou sans accompagnement da flambeaux. J
J Pendules marbre avec snjat bronze ou imitation bronze. (£
^ 

Pendules msrquetterie Louis XV. fJf Pendnles en porcelaine de Sèvres dans des écrins. S
j  Pendnles avec aigles, hante nonveanté. C
y Pendules de voyage dans des écrins, avec réveil on sans réveil ; avec f
w sonnerie et répétitions à quarts et à minutes. j
J Devis et catalogues anr demande. 11833 C

30000000COOOQOOOOOOOWOOOOC

(A vendr s
nue TOltnre (dite char de côté) vitrée,
en bon état, à de born?s conditions. —
S'adresser pour la voir et p ->ur le prix à
Mme Landolt Imer, â Neuveville. 12475

Occasion
A vendre tont de snite 1 bois de lit ,

1 sommier, 1 matelas, traversins et
oreillers, 1 commode, 1 table de nuit ,
4 chaises, 1 table ronde, 1 canapé for-
mant Ut, 1 pendule, 1 glace, 2 tabourets,
1 table de cuisine, le tout pour 310 fr.
S'adresser à la Halle anx Meubles, rue
dn Temple-Nenf 6. 12100

Etablissement d'horticulture in Plan
G. ANTOINE

Bo'u.q.̂ va.etteri.e parisie».3a.e
Les dernières créations, bouquets de fête

et articles mortuaires. 10944
VANNERIE ARTISTIQUE

Garnitures florales ponr noces, etc.
On porte à domicile. — Téléphone.

(A vendre
faute d'emploi, 1 machine à écrire Cran-
dall, 1 machine a écrire Wirter, 1 miméo-
jrraphe Elison n° 4. — Offres sous chiffre
H 12143 N au bureau Haasenstein & Vo-
gler, Nenchàtel. 

USINE A GAZ
Neuciiâtel

COKE "SPÉCIAL
pour chauffage central

Combustible spécialement recommandé
par les principaux constructeurs de chauf-
fage central. 11865

MANUFACTURE et COMMERCE
DE

P I A N O S
GRAND ET BEAU CHOIX

pour la vente et la looatlon. 12

MAGASIN LE PLUS GRAND
et le mienx assorti du canton

Rua Pourtalès n03 9 et 11, 1er étage
Prix modérés. - Facilités de paiement.

Se recommande,

HUGO-E. JACOBI
NEUCHATEL

OCCASION ! !

Deux billards
usagés, en bon état de conservation , sont
à vendre à de favorables conditions. S'in-
former du n» 3503 à l'agence Haasenstein
& Vogler, Nenchàtel. 

! ! Baisse de café ! !
5 kil. de café, de haut goût, choisi , fr. 6
5 kil. de café perlé, très bon, • 8

Echantillons contre 20 c. en timbres--
poste chez M 10285 Z

Gaspard Jenny fil», Glaris.

Malaga ̂ ladère
Par suite de la crise qui sévit en

ESPAGNE, j'ai été à même de me pro
curer, à prix réduits, grandes quantités
de MALAGA couleur rouge or. première
qualité, et MADÈRE, première qualité,
que je puis céder en petits barils de 16
litres à 16 fr. (baril compris) contre
remboursement. Barils plus grands à
meilleur marché proportionnellement.
H 5184 Z Konrad Geiger, Zurich III.

LOUIS KURZ
I , Rat Saiit-Ioiorf , I, NEUCHATEL

U AQA B I N
DK

PIANOS , HARMONIUMS
et antris instruments de musique en lois , cuivre , etc.

Dépôt de Pianos des célèbres fabriques ;
0. Beohitaln (seul représentant pour le
canton) , Rônisch , * Schiedmayerpiano-
fortefabrik » , Snter, Rordorf, Hûni, etc.,

Prix-courant gratis et franco .

KcHANGB — LOCATION — GJURANTIB
Piano* d'occaalon.

Superbe collection de Violons
¦t Vlolonoellei «noient.

Cordes harmoniques.
lOURNlTURMS — REPARATIONS I

PRIX MODÉRÉS 11270 '
FACILITéS DM PAIEMENT j

Beau clioisc
DE 12405

CARTES DE VISITE
depuis 2 fr.

A l'imprimerie C. Hall
EPANCHEURS 7, NEUCHATEL

Prix spécial pour catéchumènes

Combustibles ei lois genres
Fritz JEschbacher, bûcheron

3Rna.elle IDvŒ'eyrcna. 3

Bols foyard et sapin en cercles
et par stère. Tourbe petite et
grande. Anthraeltt'. Briquettes mar- ;
qae B. Honille , coke esssé et coke gré- j
sillon. |

Se recommande. 12455 '

Magasin du Printemps
BUE DE L'HOPITAL

ARTICLESTOCCASIOR
Un lot de Jaquettes et Mantes Ion- ,

guis, 10 fr.
Un lot de Jupes-robes en drap, 13 fr.
Un lot da Camisoles flanelle pour

dames et messieurs , 2 fr. j
Un lot de Couvertures piquées pour

lit», 4 fr. 50. !
Un lot de Blouses chaudes tt Jupons ,

2 fr. 50. 12499

Tabac à côte, lre qualité j
doux et agréable à famer, 10 kil., 3 fr. 15
et 3 fr. 85. Tabac fin en feuilles , 10 kil. -
6 fr. 80 et 7 fr. 90. Sortes extra-fines,
10 kil. 8 fr. 90 et 10 fr. 60. — Un pipe
Tonkin gratis. H 5542 Q

J. WIMIGER, Boswyl. !

PÉTROLE pour les Cheveux
dn pharmacien Cb. Htrking

Pharmacie de la Croix-d'Or
GENÈVE

empêche la chute des cheveux , en fav o-
rise Ja croissance et les rend sonpl s et
brillants. — Succès de 6 ans. 1 fr. 50 le
flacon , franco contre remboursement. —
Dépôt général à Neuchâtel : Pharmaf i t
A. Bonrgeols. H 3839 X

Bois de foyard
Combustible de premier choix , gros

cartelages, prix avanta geux. 122 ;0
Charles fstrabaud , Cormondréche.

A vendre 12411

de beaux jeunes porcs
chez Anguste Reinhardt , à Cortaillod.

Fis cipres allemands
100 Regalos de 5 cent., 2 fr. 35. 100 Ha-
vanes coniques, 2 fr. 45. 100 Edelweiss
Herzog, de 7 cent., 2 fr. 95. 100 Palmas
extra-fins, 3 fr. 50. 100 Doris de 10 cent.
4 fr. 45. 100 Sumatra Manilles de 12 cent.
5 fr. 60. 125 Brisagos. 3 fr. 10, 200 Vevey
courts, bouts, 1 fr. 85. 200 Rio Grande,
en paq. de 10 cent., 2 fr. 40. 200 vérit.
Flore da Brésil, 3 fr. 10. 200 Colambias
Kneipp, 3 fr. 15. 200 Roses des Alpes,
extra-fins, 3 fr. 45. — Cadean de Noël
gratis H 5543 Q

i J. WINIGER. BOSWYL.

Pour maréchaux
—̂^—

A vendre , fante d'emploi, une machine
à refouler, une machine à percer et denx
forts étanx; le tout en parfait état. Chez
Ed. Friedli fils, St-Blaise. 12256

; Trois je unes chèvres
à vendre. S'adresssr à Gh. Juan, Hôtel
dn Soleil, à Enges , qni indiquera . 12511

ATTENTION !
Bols foyard, sapin, en gros et en

détail. Briquettes marqua B pri-
meurs. 12491c

Léon RACINE, Corcelles
| Grand commerce de timbres
I IZI I L U L A N D T pour collections

fPf l Champion &C ie

|\ |§pi '¦ Genève H10610 X
• IfeSrfll ENVOI A CHOIX

|gĝ afiaJŜ £SB| Catalogue gratis et franco
i Le soussigné offre à vendre de gré à

gré, ponr cause de cessation de com-
merce,

! deux bœufs de 4 ans,
deux vaches, nne fraîche et une portante
de 7 mois, et une bonne génisse por-
tante de 5 mois. 12545

James RENAUD, Cortaillod.

AVIS DIVERS

i Tombola-loterie
i ^̂ —^̂ ~
: Le Comité de la Huslqne de Te m-1 péranoe de Neuchâtel-Ville , ponr faire

face à ses engagements, organise nne
tombola-loterie dont les billets , portant

1 denx numéros, à 1 fr., sont en vente
î chfz MM. Beck , br.zar de Jérusalem ;
I Berger Hachen, boucherie, rne des Mou-
; lins ; G. Sahli, fournitures d'horlogerie ;
« Wtyeneth, ancienne Tonhalle ; Alphonse
| Perrenond, Sablons ; James Niederhauser,
i faubourg Hôpital 8; Kybonrg, Mail ; Staki ,
; Pénitencier ; Mmo Maire, Vauseyon.
i 1er lot 1 secrétaire 200 fr.
, 2mo » 1 canapé 100 »
| 3me » i régulât, grande sonnerie 80 »

4me , i montre 10 »
5"><» » espèce 50 »
et quantité d'autres lots de toute nature.
On se recommande à tootes les per-
sonnes et amis qni s'intéressent à la
p-ospérité de notre musique, pour les
dons en espèces on en natnre, si minimes
qu'ils soient.: 11439 Le Comité.

i Leçons de violon, de piano et de
j violoncelle 11443

j M. J. KŒHLER
professeur de musique

j 19, RDE DES BEAUX-ARTS , 19

I IMPRIMERIE

; Paul ATTINGER
i 20, avenue du Premier-Mars, NEUCHATEL

Factures, En-tètes de lettres, Enveloppes,
i Etiquettes.

Lettres de mariage, de deuil, Cartes
I d'adresse, Cartes de visite, Menns.

Affiches, Programmes, Circulaires, Pros-
f pectus.

Travaux administratifs.
Journaux, Revues, Volumes, Brochures.
Impressions en couleurs. 8012

TRAVAIL SOIGNÉ. — PRIX MODÉRÉS

Représentant île commerce
Une importante maison de vins dn

canton demande un
représentant à la commission
pour la place de Neuchàtel et banlieue.
Conditions avantageuses. — Inutile de se
présenter sans preuves de cira ités et
bonnes références. — Adress -r les offres
sous chiffre H 11273 N à l'agence Haa-
senstein & Voiler , NeuihàteK 

G. GRISEL, Masseur
] Quai dn Mont-Blanc 4

Massage médical indispensable après
les suites de fivetures , entorses et foulu-
res. Guéiison certaine ponr les , fausses
ankylosf s, 'e rhumatisme articulaire , la
sciatique. Ma?sage de l'abdomen et de
l'estomac. Electricité. 12389

M B. KOËXIG
sage-femme

élève diplômée de la Maternité de Berne ,
annonce anx
dame§ de 1» ville
qu 'elle vient de s'établir

rue de l'Hôpital n° 12
i an »m« étage. 12216c

CHAPELLERIE - FOURRURE

LÉON GRAF
rne de l'Hôpital m54

eoue l'hôtel du Faucon

GRAND CHOIX
dans tous les articles

FJ ÎX MODÉRÉS

t9^^maa\\\%mWmm\\ k̂\m\Vmmmmmmm\\WB

Serviettes
Essuie - mains

TORCHONS

Piqué — Basin
Damassé

TOILBEIB
Bandes talées ;

E. Schouffelberger
CORCELLES \

Téléphone 11523 Téléphone

Fabrique de Gainerie
EMILE KNEGHT

28, Champ-Bougin, 28

ENCADREMENTS en tous genres
Grand choix de Moulures or, noir et or, noyer et fantaisie

Spécialité d'Encadrements avec entre - deux peluche, toutes nuances
PRIX TRÈS MODÉRÉS 12495


